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(Suite) = es
—Demsoiselle, répondit Nicaiso dont la voix s'aliéra, je comptais

bien vivre étMonrir près de vous. =
—Alors Ja paix J... Quiavons-nous a Ja maison 7

Royal-Auvergne cavalerie avec sou capitaine.
—Onles entend, Dieu merci! :
—Ensuite ce Hollandais à qui '

avoir votre, brevet.… . .|
M —A sa femmo plutôt, dit Hélène

rut ramener d’un soul sourire la gaie
out. La comtesse au parapluie
Nicaise ne se dérida point. - de
—La Hollandaise est aussi'chez vous,‘demoisèlle, dit-il’soulement.
—Et après va RE RTE ve M
—Il va une belle dame quim
—Une princesse donc, celle-là
—Elle on a Lair. OC
—Son nom ?

Appen

cette” wy À, at ef
M. Ledoux,m'avail envoyé pour

+ . - . . . LT

i, connaissant son pouvoir,u
® sur le grave visage du la.

, hé, garçon ? Elau petit vin blanc !
o 10 40m NLnna

A

ERA

—Elle n'a pas dit sgn nom... C'est dommelescigne uj estdansN ur q
ME la chambre du boyt,ct quivoyage en’chaise “avec OTsecrétaires

et trois valels,,.« moran, vg pe ee TEA
RT Jtde qu

ry
—Oh! oh1. cepa,
—D'uu Anglais, demoisell lent Mylord

ai a-til Pair,
e. Sesvaletsl'appel

CE ue ena JY—Est-ce tout ?+*
—Non, demoiselle, Co ou © ;

7g —Déflle ton chapelet, dit la grande fille qui.remitses pieds au feu:
Ca va bien pour un premier jour, et il paraîtquè'la place cst bonne.

@  Nicaise parut hésiter. - wp CE : ; ,
—Alons! dit-elle. Log NE 100 ; : .
Ly a, répliqua enfin:le [dtout, Cartouche ettroishommes desa-

Bande. ' TT ’

… UMÉi
comte.

34 gee
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~—Beaucoup de monde, demoiselle. D'abord un détaghementd6

yt ‘ ‘
tne, trois gentilshommes. ayec elle.
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inspiré par la mort do l'amiral Cour-
bet; il a été écrit le jour do la céré-
monte dos Invalides
journalistes français qui. savent le
mieux sdunir la vorvo, l'esprit ot la
paroi du stylea droiture de la
engdo et àl'élévation’ deseonti-

mhonis. 2 <—RERIEN CPR,- »

 

C'est la marino ontière”’que, sous
ilo dôme des Invalides, salue aujour-
d'hui la patrie en deuil ; ot dans les
canons qui tonnent, dans le crôpo
qui voile lus drapeaux, dans les cou-
ronnes déposées sur un cercueil, la
Franco mêle un hommage ému à tous

toute cette grando famille do la wer
qui ploure svoc alle lé héros dispa-

{ ' Ta marine ! Quello placo rayon-
nante elle occupe dans nos annales !
Quellesvictoires elle nous à données
‘aux temps do notre grandeur; quelles
¢onsulutions ello nous a Gffertes aux
jours de nos revers !
{Ello est le seul corps‘ demeuré
tact et respecté dans le ‘grand nau
godo notre état militaire. Pus

un instant elle ne s’eet laissé enva-
Jhir, commol'armée de terre, per la
politique etl'esprit de parti Res-
téo àl'écart‘ do ‘toutes nos dissou-
sions, ello n'a "vould “connaftre que

o
1

»

: Zone lesrigueursdo ls discipline otduElle le regarda bouche -béante. = *- "© © + 1, |'dovoir : aussi, sumiliou des récrimi-
KR. —T'udis 1... balbutia-Lollé! & demi-relevée et les deux malfs’sur'| nations habituelles aux vaincus, n'a-

RM les bras de son‘fauteuil°°°: : Lo. Terbolle rocuellque des acclamations
_ BM —Vous avez bien entendu, demoiselle, 1 +" 707 et dès”Homuiages: On a’ plusou

—Cartouche ! et trois hommes do sa bande! moins’ dénigré Troohn, Dyerot Bout,
] —Gequi fait, demoisclle,trois brigands et un damné! ..... .|baki, tous’les lesgénéraux trahis par

 

  
  

 

   

  

   

   
   

  
  

  

 

  

  
   

  
  
    

  

   

  

    

—Al¢h "ah ¢a, bonhomme'}dit EH
CIR une amicale inquiétu 3

# la téte démenage ?
| —Je le voudrais au prix de tout de q
pondit le fatout, carj'ai le mont

lit Hélène dontile regard oxprima
de, est ce que ce serait vrai, hein? Est-ce: que

ui est à moi surla terre
plein de poine !-
vergne estici! Ettun

ré
—Gartouche ! Et loré ‘as pasrégimentà

[I fait arrêter Cartouche! a 03
#8 —Oh! non, demoiselle. a tie

) 48 —Lt pourquoi? - Pot
z—À cause de vous. /

L'étonnementla fit muette,  Nicajse i idem -
—Demoiselle, j'avais peur'devous. meitre‘dans l’embartas,- 7.
—Moi ! à propos de Cartouche | P a
—C'est M. Ledoux qui est Cartouche, demois
Ce pauvre Nicaise crorai£frapper là unterrible .coup. En effut,

Hélèneresta un instant comme stupéllée. . Puis olle se ronversa--sur
con fauteuil, énervée par ün rire spasmodique. Las

ÿ Ah! le malheureux ! le malheureux L'dit-elle, fou comme uñ
libvre en marsfou à lier! fou à tuer! "MLédoux,Cartouche! Mais
c'est qu’il me regarde chcore comme s’il avaittoute sa raison ! Joues-
tu la comédie, bonhomme? 145 404 ge 0
—Non, demoiselle. Et j'aurais /bien dû “pehser quevous ne mo

‘pourthivit froidoment:

elle.

; -

@ croiriezpas. Je n’ai jamais été si’en peine. Modan à 1 san
Il s'arrêta, tournant sonchapoau entre ses doigts.Hélène -essuyait

à ses youx que.le rire avait mouillés. ”
rosses larmesqui'brûlaientses paupières.”
itil-à-Idi-même;-Jen’ai plusrien à'Idire

T
f
e
a
l
H
e

- icaise.avait aussi deux
gE —Va fallojr cn finir, se &

ici. ‘ BERR
Il s'approcha d'un pas.© [. Las ee Que +
—Demoiselle Hélène, dit-il je-vobs ai servie de monmidûx...
—Esl-ce quetw vas: me quilter, garçon’? demanda-l-elle, avertie-

8 par l'expression de son-regard. Mo quitter de toi-même et sans qu’onlo repyof |,>oh - A

—Jién;alToSur Biddros;demoiselle, mais c’est comme vous le
gi dites. Jond spispisfou; croyoz-moi. La preuve,c'ést que jereste-
@ rai, si vous.voulez me promettrede nepoint livrer ce, jeuné homme
a Pour de-l’argent. * : vam 1 Cet A TEEEEdpaapte98 —Des’coñditionsà'moi*toi !“s'écria'la grâhdé fille avec “foulesa
3.3 colére revenue.Je livreraile jeunehomme, si je veux} . Pour,de.at Le vas J 7l'argent, Si ça me plait ot (ue.jo.ne ita,re-

Sa ubb og piapie

! Passe la porte, imbécile,
8 voic jamais plus! “PP CSET a nat ga anit

: amais!jilnsJ.répélato fatout d'une voix défaillante.‘
Et il se dirigésoncielvers la porte. waa vn p
—Eh bien, it Hélène,etton,compte, innocerit?
pe {oilrna'et pritdans sa pocheun pli qu'il=déposasur:

% : pis HL en a POP CIE re SX
Nicaise#6 ré

la L-bles . "... Eo TM AL ISA :
.( is, ditil. Voilà un ordrè'du roi
remettre çolui que vous appelez M; Ledoux,

n,

’

S
a
i
p
a
r
u
r
e

cm.

Ta x

—J'oublia que ‘m’a chargé devous
Lire çolt üx. Commentl'a-kil obtenu

je n’eñ'sais Tién; ct peu m'importe. Vou
# QuantA moncompte, demoiselle, il n’y
L'argent

mi ] a pas de, compte ontre,nous,
quevous gagnez au méliorgluc, vous,faitesme brûleraitLM les doigts.J'aime mieux ma poche! v Guy awn dae emt ook buoce

= io ba L's'écrig Ww e en #élançant vers'lui, Je crois que twHEE mins igs an À i i EE 1 f . _ _ aad °

, iggy Lillo elaitfailoainsiJelle 16frappa sur la-jouc ‘de toate” la7force,
i qu'elle avaità Puis foranancela ot serait tombéo à larénverse,si.

ai Nicalse 10 I'edPdoutenucdans ses bras. PORRT TA ORHAN&
—Va-t'en ! va-l'en ! râla.telle. Je te chassé ~~ d= ©

. | Nicaise la Plagasur son fauteuil, ct gagnalaporte d’un pas ferme.,
fSurle seuil, Il se retourna pour diro: UE tee a

—Demois ous con
1h Hele, que Dieu v ssiilo oùvous Bënisseà

3 Etil'sortil: En descendatit l'escalier,il essaya d'interrogersa pen-
r Keto) iVi dif ddns soniéervoau, Il s'assit sur la dernière marche

got pressd son Trotà deux mains, ©EC HELEaii li&y —Voyons! voyons! se dil-il. - J'ai quelque chose à.terminer ici
0 248 avant que d'aller-la rivière: Elle ne m'apas cru! Elle aun mau-,

54 vais'coûr,!HélèneI.la:démoisBlle Hélènéls.s- wi, maIL se redressa tout À coup.* *** € ced os tore 2 wh
5k  —La Poupelle! s’écria-Lil, on veut l’enloyer, je, mo souviens. Ii
Bg faut que je lui parle)_ TASTE

Il pritapésitôt-lbchentin'do la chambrede-Mariolo, , Dans le cor-
ridor, il rencontra Raoul,1}, ren aRaoul, qui. avait revêtu de nouvoatsb”costume
do postillon. ,Ll'iFratayffuoique-Raoul:butLairfortaffairs,” = , =="
—Monsieurle’ vicomte, ditil; j'aimemisuy pd ler à: Vous qu'à la

petiote. Vous êtes un homme, eL un honnêtehomme ; moi, je vas
quiLE, celle maison-ci et je ngpou rai pas’ veiller, commeje mo

. +. -prom 8. > 134 if 6 yes items 4 ov Ne J

5 noses
Loads eal.

aon! avait bea ‘il écoutzdès ÿiP1lcompgissait do Mariole. Nicaise lui fil part dubitds? ; SUEPUIR,288 rclativement.aùHrojet:formé‘par les. gons-do M. Ledoux d'onlèver
Mariole ani était pour eux une epnenie, Raouljours at dil tov To

_ —Nqua:g pio; L déj bien-nssezede *besogno! ‘Mais ‘dois’TR ray deEtencatfat -là passerd'la “première” map8 Te
RS Nicaise n’en voulait pas plus. ILestdes heurss.odchfouÿ.de
M8 ous, même le moilleur, devient égoïste ‘à force d'être-absorbé par:
Rases Sonnou (ses povairs. goul nedemanda même pas aw fatoat

31:01 :s'onjallaÿt pidsi: urquoi-il était triste.IL s’informa
; oulaniont do Tot n corn itunmoyon avoir des chovt an’
ddchors dacla-maisou:de-poste. Nicaise-répondit-'nou, et ils: seruit

rtFia
. Nicaise

wilLE Leu

Tr

  
tèrent, ° TTOU n a ep M de phi bu): ue uv

5 ; 2aa UHL Eka al ned alibugmli RAL viisf, - a bus | iit

- = ç i TUTE ntinmer) ot Saye an

s'y obéirez si vous voulez |iW.

|

Ia fortune : la marine n’a jatoais ren-
contré que des admirateurs; Paris
l'a salüée‘avec onthousiasme à là fin
du'siège, et'la France a'élé‘unanimo
à gloriflerle dévouementde son offi-
ciers ot do ses natelots. ;

C'est quo la mer, avec ses rudes

traïmpo particulière, ot que l'inces-
tant contact avec l'infini, la steïque
habitudedes séparations et des exils,
en les élevant au-dessus dè nos misd-
tes, les ont familiarisés avecles re-
noncèments sublimes et lès plushé-
roïques sacrifices du cœur.
: N'ayant pas 3 ‘lutter soulemont
tontreles-hommes, mais contre les
climôts monrtriorà ‘et les élémonts
déchatnés, il no Jour faut pas soule-
ment le courage, mais la scionce.
Ils ont besoin de connaître la faune
et la flore, la langue et les mœurs du
la plupart des régions qu'ils abor-
ent, et ils ne #à dirigent, à travers
osabîmes ot les écueils, qu'avoo lo
caloul, l'asttonomie, la statique, tout
lensemble-des-connaissances humai-
08, CO C8 <02A 70: "=" te

“Aussi; In pldpatt do cos voillänts
nt-ila des savants, des exploratours

épris 'd'idéal, des pionniers de lu c1vi-,
lisation.- G'est lo lieutenant- Ballot,

| hitant périr dans les glacos'du pôle à
la rechorche d'änmÿstériègüx
Be ; c'est Lopseigno Hiszraébnduità
ges découvertes de l'Afrique centra-
© par lo curioux'déairdesavoir com-
mont pouvaits’écouler ‘lagrande
masse d'esu ‘qui‘tombe sous l'Equa-
té WY Teed ! we eT

Même temps qu’un patrioto, et l'étu-:
‘de-scharnéo:l’avait miné. avant que
lo‘ fatigues ot'les âm ]
sent achevdre vie 9hi0 à = *,
L Quol nom glorieux îl ajoute A cotio
| léiade contemporaine des Hamelin,
"des Druat,"des Baudin;des DBouit-

illaumez,-des Rigault de Genouil-
ily, des-La Ronoière, pour no parlor
que des morts! -
Et quellepoésie dans tos navires

qui”promêtient.aut les mors, avec lo
souvenir. de nos victoirog ot do nos
igrand hommos, tous los noms étoilés
(qui sont l'orguoil de ln patrio: lo

|ville, lo Oolbert, lo Vauban: Yo Chax<
lemagne, Jo Saint-Louis,lo: Henri
IV, lo LouisXIV, lo Montcalm, ‘16!
d'Hstrées, ‘lo Rochambeat, lo Dut
leix, lo Richelieu, lo Suffren, lo Do-

jeaix, lo Friedland, l'Austerlitz, lo
Magenta, la Jeanns d'Art, le Bay-
avd J 110
, C'est touts notre histoire, qui appa-
raît:commeo dans une vision radien-
leo, pournous consoler du présont at
nous faire croire À l'avonif 1 "7

se»
.

El

hy SELL LT A . fant ;

Sans romonter plus haut que 1830,
in'est-co pas la mariño qui ‘aïsum
de succès do l’expédition d'Alger 1
Et sans la préparation habile do M.
d’ITaussez, sans les canons do l'esca-
:dro protégeant1o ‘débarquomont do
jl'arméo sax ia ipoints*Ae* SPA For-
rich, qui osonsit diro quala tentali-
ivevûtftéuasi 4e. Me ST
|"Quand on parcourt, Ten noms. dos:

l'amiralDaperré, on'y retrouvu nvoc
‘émotionto s'éoax qui duvaisat com-
fmandér plus.tard nos fluttes do lz
:Balsiqueotde:la tuer Noiro, lous cos
brillants compagnons du'.princo: da;
WJoifiville, qué sllaient-:ébsucher Ai 

   
Nous donnons encoro un article

ar un des

cos officiers, à toüs ces matolots, AP

labours; donno à ées hommes une I

passa p

our,.. ; SL I i
i Corbetaussi fut un.savant en

orage

Jean-Bartjlo Duifresne, 10° Tour- |;

Jivieillo discipline

‘jouncs officiors quiontouraiont alors |:

me - SRO

wy = >
FaŸ

lo,

ay
>

Rédaction:

MONTREAL, SAMEDI,"
pe En Criméo encore, la marino fat
l'élémeut cesentiel du succès, car les
trois opérations capitales de ls guer-
re : lo débarquement, le ravitaille-
ment, la domiuation permanente do
ls mer, furent son œuvre exclusive,
Et, trois jours après la chute de Sé-
bastopol, l'amiral Bruat pouvait éori-
re en toute vérité : “ La Russie n'a
reculé devant aucun eucrifice, mais
l'avantage devait restor aux puissan-
ces maîtresses ce la mer.”
Uno des grandes causes de nos dé-

faites de 1870 fut précisémentlà
manquedetoute diyersion maritime,
l'absence d’un corps de débäïque-

tique et obligeant Ja Prusse à immo-
biliser cent ou cent cinquante mille,
hommes sur ges côtes. EE
Mais la marino n'en spporta pas,

moins son concours à la défense na-

rre, ot co fat bien lo combat de la
baleine ot del'éléphant.

C'était Is première fois qu’elle
Opérait dans dos conditions pareilles
Si ollo avait précédemmentmis pied
à terre, devant Sébastopol ot au
Mexique,‘pour seconder nos soldats,

‘c'était en Vue do ses navires et eans
‘s'éloigner du rivage,-tandis que, cette
fois, sur les remparts -de Paris conime’
dans les’ fossés d'Orléans, elle so
trouvait absolument jetée.‘horsdes
tactique et de ses habitudes. ':; +
Le premier ‘des’ dangers qu'elle

allait y rencontrer, c'était celui de
perdre sa discipline au contact d’uno
population ‘ suroxeitée, de passions
multiples et d'irrésiatibles entratne-
monts. Mais ces hommesdd devoi,
blindés commeleursvaisseaux, ne fi-
rent quo mieux ressortir la puissance.
del’institution quiles avaitformés,ot
loin de so laisser gagner ; par-les’
bouiilonnomenis et tés’ flôvres' d'u
lors, c'est leur phalangé, au"éonérii-
re, avec son esprit d'ordrelet-d'obéis
sanco, qui implanta la ‘diséipline
dans les élémonts improvisés autour
d'elle ot qui pénétra de sa mile to-
hue'et-de sa forte organisation les:
bataillons un pou‘tumultuoux de la
gardo nationale et do la mobi
a. tu or

Appelés A 1a défense des forts qui
couvraient Paris, lours offici-rs les
assouplirent aû'môme régima, aux
mémes habi.udes, au mdmo langage:
qu’à bord. Los parapets devinrent
des bastingages, et los embraguros
des sabords. Un fit partio de l’équi-
Page de tel ou tol fort, ot on ne put
en sortir qu'en demandant/In permis-
sion. d'aller à terre. ne 0
‘C'est ainsi qu'ils occupdrent. le
le.premier rang de’ la défense, en
participant à la plupart des Aorvi-
ces civils; qu'au plateau d'Avron,
au” Bourgot, À Choisy-le Roy, : à
Champigny, ils'se Lattirent comme
ils l'eussont fait A l’abordage, ‘ot
hu’on somme pas un‘des forts confiés
à.leur vaillance no fat entamé par
l'ennemi. # * "00 os

- Pendant co temps,.on sait quel
rôle lo‘capitaino de frégato Du Potit-
Thouars jouait à Strasbourg; ‘quelle
fermeté déploysiont sous Orléans le
capitaine do frégato Piorre, mort de-
uis avec l’épaulette d'amiral, on

revonant de'Madägascär,of le capi-
taino de vatsséan Ribourt, qui porto
avtd tant d'honneur aujourd'hui la
ceinturedu commandement,
; ,On vôtilut lour ofirir une médail-
le commémorstivo, et une'souscrip-
ion fut mêmezouverte dans co:but.
Mais ila'déelindrent unpareil témoi-
gaogo dé’ la rocoinaiasante publique.

devoir accompli suffisait à - lour
‘orguoil, ot après avoir si bien mérité
do*la patrio, ‘ils rotourndrent avoc
: simplicité à lours stations lointainoe,
jaux tompétes, aux cyclones, au soleil
‘de foudoartropiques ko

} "2

. En sommo,l'armiéd ‘de mer, inuti-
lisée surles flots; à fourni à'l'arméo
48toryB.sos éléments“do résistance
184plus’ précidux on.hommes ét on
matérielee JV.

Paris soul a regu, pour sadéfenso,
110,000 matelote, 2,200 hommes d'in-
ifanterio de marine; 2,700 artillours
'de marino, 170’ pièces rayéoa do
‘gros calibre.

La Défonso nationalo a regu, pour
‘sos armées de province.563 officiers,
20-ingénieurs, 28,000 canonniors ct
ifusilliers, 5,000 artillaurs do marine,
‘33,400 hommes d’infanterio de mari-
‘no—on tout, plus do 57,000 officiers
‘ot-soldars, .. sav 1 Le :
| ! Et matériol,- la marihe n donné
:1,032 canons do’ mer, ,700 piècos
‘Meses promptoment raydos, 100 batto-
rios complôtos,. avoc. des équipages
‘do pout. :: 45274 > -
Lanslo désarroiunivorsel, ces se-

jdours étaient immenses, aussi un im-
‘partial historion a-t-il pu dire ‘qu'a--
‘près ‘la capitulation de Sédan, où
s'engloutit l’arméo régulière;ot dans
16caste tion Tras: unt dey choaes, la
marino roprésonta presque seulo notre

ot -notrn antique

» 3

icourago. CR
i Ello nons, consolado notre deuil,
comm’éllonous console aijourd’hui
do nôs“fristossos, ot ai lo vainqueur
ds Son-Tay,46-Fon-Tatréou ob «ee
Pescadores.ot été Inissé-à aes-inspi-
jrations,fil‘eût- assuré ‘ànotro fierté
:nationalo do bien autres‘ebihponss- iSsint-Jeau-d'UIIGS,-à Téuger,* #°Mo:!| tions - odesbien autres rovan-ar TotsTABS loltshamins featwenTal 53

’ rient. Fa de 3 AYR vi oe

Biblio. Parlement

ment menaçaut le littoral de 1a Bal. |

Houle ; à défaut de Veau,ello pritla |
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Pur !fgne.
Première Insertion... Lourossauce go 10

: Autres fnuertions, si publiées tous les jours, ....... 0c5s
do trols fols par semaine. ... ...... 0.07

deux fois do csecsessses OB
do une lou do escroc 008

Un mois, tous les joura......................... 1 00
Deux mois, dn | 150T , do 2 où
Six mals, dn 3 00
‘Un up, LTsossccesc 00 5 00

Les annonces suivantes serout inséréez pour 26 centins
Avis de Naissance, Maiinze où Déct,

  
 

  

 

 

 
 

 

  

  

 

  

   

   

    
    

 
 

 

   

   

 

    

  

     

 

 

 

   

 

     

   

   

  

 

 

  

   

     

 

  

  

, Dernandesz d'emploi,
! Demaudes de domestiques ou employés,

Annonces pour chambre ou pension,
Apnonoes pour objets perdus ou trous és.

: AVIS.
: . Toutes Notices et Avis Epéciaux en faveur de ManufactureM. J. A. PRENDERGAST, Administrateur. onEpETdi

9SEPTEMBRE 1895. : Mo: 216
Br —_— r 7 me= =

“_ Quand, après la guerro, l'umiral Il n'y n paseu devenise de HBeuqus de Aeolus livraison PHLIX COURANTS, DU GXUS.
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libérales
On eut dit, dopuis quolque se-

maines, que La Patrie avait aban-
donné le langsge poissard ct les
allures do Pipe-en-boùù qui naguère
encore distinguaient sa polémique
de chaque jour. Mais il paraît qu’elle
Ne saurait vivre longtemps en dehors
dos égoûts et du ruisseau ; c'était un
poleson hors de son élément.

Voiai le gracioux bonfmont quelle
nous adressait jeudi soir :

L'Etendard au œ matin, annonce que
M. McConville condamno lea gouverns.
monts Mousseau et Chapleau. C'est un
mensonge Lien caractérisé et rien, chez M-
McConville, ne justifie cotte axsertion.
Au contraire, fla positivement of for.

mellement pris la responsabilité des actes
du parti conservateur depuis 1879.
M. McConville est un castor,—-tout le

monde le sait ;—mais c'est un castor por-
verti, si cet être peut-être pervertt. 1 che
la main du grand-vicaire et les pieds do
M. Chapleau. C’est l'histoire de la chauve-
souris qui se répète. M. McConville vole
avec M, Chaplean, alors il a dos alles ; ot
il rampe avec le grand-vicaire, alors il à du

Les citoyens de Jolietta connalssout co
truo grossier et sauront bion le dénoncer.

Or Voyons un peusi ce n’est pas
la feuille rouge plutôt que nousqui
dit ‘ un monsonge bion caractérisé.”
Nous avons écrit :

D'après le témoignage de plusieurs de nos
amis,M. McConville. qu’ils ont choisi
corame candidat couservateur & Is place de
M, Fontaine dont nous avions annoncé d'a
bord la candidature, est en tout point digun
de 1a confiance des électeurs.

"On nous assure queM. McOonville. est
(galement homme à répudier les méfaits
politiques que Joliette a déjà solennelle
mont stigmatité4

Voilà !
Pour établir que nous avons dit

un monsonge,il faudrait prouver quo
uos affirmations no sont pas appuyées
sur Je témoignage do nos amis de Jo-
lietté.

La Patric osora-t-olle lo préten-
dre? Or, nous démontrerons jusqu’à
l'évidonco,ot à la satisfaction de tout
ami respectable de la Patrie, si elle
en à un à Nous onvoyer, quo nous
uvons reçu de tolles informations,

C'est dono la Patrie qui à articulé
‘un monsongo bion caractérisé.”
Que M. McConville ait pris la res-

ponsabilité des actos ‘du parti con-
aorvatour, cola n’est pas incompatible
avec Ja répudiation des vilonies con-
damnées par nous. En effet,les quol-
ques misérablos qui ont commis los
brigandages auxquels nous avons fait
allusion no sont pas le parti comer-|
vateur qui no doit pas porter,comme’
parti, la responsabilité do leurs mé-
faits,car lo plus grand nombro do sos
membres los n répudiés,
La Patris à voulu insinucr, sana

avoir le courngo de lo direcarrémeont,
que MN. McConville avait pris la res-
ponsabilité des actos do fraude et do
malyersation de la clique. Eh bion !
c’ost co que nous la mottons au défi
do prouver. Nous n’evons pas ou,
naturellemont, l'occasion d'entendre
los déclarations de M. McConvillo ;
mois les amis qui nous ont ren-
soigné n'ont pu nous trompor, nous
on avons la conviction.
La Patrie feint une grande indi-

gnation contre les administrations
Chapleau ot Mousseau avec lesquelles
pourtant sos chefs les plus vantés
ont voulu se coaliser.

Mais il ost aisé de voir que son
soul grief contre ces mossiours cat quo,
malgré lours trahisons des prinoi-
pes conservatours, ils n'ont pas
suffisamment partagé le pouvoir avec
les libéraux,

Il cat évident que coux qui sont
l'objet principal de ses hainos et do
sos furours, ce sont ceux qu'elle traite
de castors avec tant do fiel ot do
dédain. Et pour se donner une meil-
leure raison do frapper eur eux, ollo
donnera lo nom castfors même à lours
plus implacables ennemis.

Ello sait bien pourtant que toute
la politique dos castors a consisté
dans la répudistion des méfaits poli-
tiques do la clique ot dans la lutto à
outrance contre son action et 0 n in-
fluence. C'est donc pour cela et pour
cela seulement quo La Patrie los
déteate autant.
Eh! oui! voilà tout le socret do

ces nccès do haine et des torrents
d'injuros vomies contro los castors:
ils ont stigmatisé sans pitié la spéeu-
lation véreuse et la dilapidation des
deniera publics ; ils ont travaillé à
détruire un système malhonnête que
“ La Patris” et “wgi veulent
conserver pour en ier un jour
ou Tautre.Lo soul grief sérieux
qu'ont La Patrie etees «mis contre la
syraime, c'esk qu'ils n'en bénéicient
pas: mais co n'empêche pas que
ceux qui ont voulu le détruire ont
encouru de leur part une haine im-
placable.
Quand on dit qu'ils n'on ontpas

bénéficié, de fait,\cela n’ost pas&Xact,
Car il ost bien connu que lo gros des
adoptes do la clique, à commencer pre:
par son grandfaiseur, sont des cory-
héos du libéralisme vonps en trans-

fages dans notre camp,’ pour faire
œuvre de pillage.
Que La Patrienous donne donc la

liste des chefs libéraux que le grand
corrapteur n’a pas achetés un jour ou
l’autre. En retour, nous Juidresse-
rons, pour sa lutte do Jolietté, ün
cate o do ceux des siensquiont
regu les frente deniers du Sendoalis
me, en commengant par in mai-
‘rode-cortals grinds villootenls

>i,

gant par certain organe du libéralis-
me avancé.

Qu'elle ne l’oublis donc pas:
“‘ quand le grand corrupteur achèle
“‘ un cochon,” c'est dans le camp li-
béral qu'il va lo chercher et ““ se le
Jaire JN

Les électeurs honnêtes do Joliette
ne sauraient donc oublier que MM,
les libéraux sont les frères de prin-]
cipes des chefs et des faiseurs de 1a’
clique.

Lours triomphe seront la consoli-
dation du systèmo de spéculation po-
litiquo que tous les hommes hunnôtes
eo intelligents du pays ont condam-
né.
Les haines sauvages des libéraux

de La Patrie contro les Castors qui
n'ont fait quo condamner ot combat-
tre co système on sont la prouvé évi-
dente,

———em
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Les dernières amabililés de la nation prus-

vienne—Obsiques nationales de deuxiè:

me classe—Le banquet des Coltisants

—Âdieuz à un ami, ;

C'est une bien aimable nation que la na-
tion prussienne. 1) est seulement ficheux
Welle ait des voisin. Car elie a Je goût

belles colonies, Elle les trouve occu.
ples, et alors il faut, ou s’en passer, ce que
son tempérament ne lui permet pas, ou
les prendre, co gui fait toujours crier,
Ily avait à Zanzibar un beau sultan, ri-

che, protégé par les Anglais, quil voyait,
assis sur son divan, dans le doux farniente
du pouvoir oriental, ses sujets à ses pleds,
et ne pensait guère aux Allemands ni à
leurs canons rayés,

Voilà qu'an jour, M. do Bismarck, en
parcourant, avee les yeux d'un gourmet, la
carte des colonies toutes faites, qu'il aime
mieux que les autres, découvre que Zanzi-
bar est un joli morceau de terre chaude à
prendre, un morceau de roi. 11 étudie les
ports, les productions, le trafic possible. 11
s'enthousissme. La question du mien et
du tien ne l'ayant jamais gêné, il n'y peu.
se même pas. Un refrain bobôme, enten-
da à Paris lors do la grande exposition de
1867 lui monte aux lèvres : goulez en, gou-
rd goutez Zanzibar. C'est cela, dit-il,
'y gol .
Et vous savez qu'il y a goûté.
Bon appétit n'a fait que grandir. Un

autre jour, il a jeté les yeux sur J’arohipel
des Oarolines, L'Espagne avait des droits.
Mais, quand un droit n’est pas appuyé par
ua corp d'occupation ou tout au moins par
quelque fortin, est-ce bien un droit, et
cela vaut-il la peîne qu’os s’en oecupe 1
M. de Bismarck, a douc déclaré les Ca-

tolines terre allemande.
Devant cet acte d'audacieuse expropria-

tion, le gouvernement espagnol edt peut.
être facilement consenti à se taire, mais la
flère nation espagnole a senti l'injure, elle
s crié au volour ; elle a, toute entière, de-
mandé à se battre. C’a été, avoc cette iné-
vitable pointe d’exaltation qu’on retrouve
dans les manifestations espaguoles, un
beau mouvement d'honneur, un réveil du
vieil hidalgo.
On a pu voir, oubliant leurs divisions, et

réunis dans un mêmo élan patriotique los
Journaux les plus ennemis : la Æpoca, le
Noticiero, le Correspondsncia . el Eitan.
darte, El Diaru espénol, officieux, la Union
In Fd, el Siglo futus o, journaux catholiques,
el Globo du républicain Castelar,:la Zéepu,
blica de Pi y Margal; cl Progresso do oe
tos

Quoiqu'il arrive de ce mouvement, le
ple qui en à donné le spectacle, au mi-

ieu de la plus torrible épidémie, est encore
un peuple vaillant,

AM, do Bismarck n’est pas seulement un
colonisateur original, c'est un homme
pieux, Mais, là encoro, il se montro très-
personnel, Sa piété vent des églises qui
tolent à lui. Elle aime lex snnotunires célà-
bres et riches. Pour les acquérir, 1a vio.
lenco même lui semble bonne.

J'ai sous les yeux on journal italien,
l'Æco d'Italia qui relate une de ces expé-
ditions dont la ferveur piossienne est sans
doute l'excuse,
Vous savez peut-être que porr montor au

Banotuaire du Carme), un des plus aaciens
et des plus richos de la chrétienté, il faut
passer la petite ville de Caïffa.

Or, Cuiffa los Allomands #6 sont établis
ot ont formé nue colonie qui so distingue
par l’amour de l’alignement, des jalousies
vertes ot de la bière, entre tontes les bour-
gades de Syrie.
Hya colo «us, à peine avaient-ils mis

le pled à Caïlfa, les Allemands, avec un
bon oft parfait, montèrent au Carmel, ef
écrivirent sur lo livro que signent les piles’
rins que prochainement le couvent et le
Carmel soraleut leur propriété. Les Pires
gardiéns du sanctuaire orurent à une plai-
santerie allomande ; ot, comme la terre ons?
titre ait que do telles plalenntories sont
lourdes, ils laissèrent tomber la chose.
Au mois de janvier dernier, les religieux,

stupéfaite voient les colons allemands, ar-
més de revolvers, et guidés par le vico-
consul Fritz Koller, monter à l'essant du
couvent.

Ils ferment les partes, protostent, essayent
de fairo remarquer à lear agresseurs qu'ils
sout gardiens, depuis un tempe immémo-
rial, o cette 6 de la terre Sainte,
qu’ils ont des titres de propriété en règle,..
peine perduo. Les colons allemands dé-
molissent les murs, arrachent les vignes,
enlèvent les arbres fruitiers, commen-
cent un aiogé. Lee du Carmel télé.
grophient au consul géuérel français” à

yrouth ; et, au boat de trols jours seu.
lement, un ordre du ‘consul allsmend met,
fin aux scènes de brigandage des allomands
do Caiffa,

Mais le projat n’est pas pour cela aban.
donné. Et les colons du pieux er,
voulant à tout prix posséder le sanctuaire
du Carmel, viennent d'intenter un procès
aux religieux, devant les juges musimans,
dont chacun connaît I'impartialitd et lin-

Un Français, M. Tanneguy de
Shalt parti ddepaniers 9 Juillet dernier,

un canot pa ane ex.
cursion dans les lacs de "alles et du Danu-
be. Après un trajet de 3700 kilomètres, ce
qui témoigne en faveur de son poignet de
rameur,> digue membre de " té de
Géographie passe C e, et amatre son
bateau le long d’un 1 . Quand il voulat
continuer sa route, il trouva son canot en
Pegler démoli à coups ds pieds par les Alle-
mands,

=
x =

Les cérémonies funèbres célébrées en
l'honneur de l'amiral Courbet ont nn Ina.
taut distrait l'aitentica publique des appois
électoraux qui se croisent en tout sens et
affectent tous les tous, de la menace à ls
flatterie,
Vous trouverez dans nos journaux le récit

de cos manifeatations, que le gouvernement,
sons divers prétextes, a cherché à rapetis-
ser, Partout on a senti que la République
ne rendait à ce glorieux enfant dela Fran.
ce qu’au hommage forcé. Elle lui a fait des
obsèques nationales de deuxième classe. La

ère est réservée aux ds faiseurs qui
sont vraiment ses fils ‘inutilité broyan-
te de leur vie ou l’imptété foncière de leurs
derniers moments. Il y aeu cependant de
beanstraits, ça et là, eur le pamoege du

. -

En co temps do vacanotb, nos hommes de
lettres font do petites excursions dontil
faut bien queteJuba entende parler; il y à
tant de reuommées qui craignent an oublida
trols mois! Ils ne vont aux bains'd
mer sans en avertir ls monte’;quand s a; :
nent ches une princesse, ét' Suisse, comide

ils aiment à s’en vanter dans le F(yaro;
sil panvont présider rn banquet, Île sont 20
comble de leurs vœux. ;

Je no dis Jun cela yotir M, Renan, bien
qu'il ait présidé tout récemment le banquet
des Csltisants, à Quimper.

Les Cellisants sont des lettrés bretons, Ja
plupart traîtres aux traditions de foi de leur
patrie, qui so réunissent à Paris, tous les
mois, je crois, et, depuis deux ans, choisis-
sent, une fols par an, pour y prendre leurs
4 uneville et un restaurant bretons.
- L'an dernier, c'étuit Tréguler ; cette an-
née, Quimper. Les deux fois Ienan prési-
dait.

Detelles fêtes, vous le comproux sans
peine, n'ont rien de populaire. Les pê-
cheurs des côtes bretonnes no sont pes
gourmets de littérature, et, sauf deux ou
trois en qui pleurent à tous les
mots qu’il dit, l'auteur de la Vie de Jésus
n’est point honoré dans son pays. ATo
goier les fenêtres étaient! eur le
pues du oorté-; des Celtlaants, ot à
vimper tq idcle) constate quel'élément

Topulaire manquait tout à fat.
journal explique à ses lecteurs que la

faute en pet à Je moimon qui fatigue les
compatriotes de l'illustre R -nan et aux pare
dons, nombreux dans cette saison, La so-
lennité s'est donc Lornée à un diner arrosé
de cidre, À quelques sirs de biniou, et à un
discours da président.

. Comme souvent, M, Kenan a boauconp
parlé de lui-même ; il s’est déclaré l'hom-
me le plus gai, le plus jovial du monde ; i}
à raconté, avec esprit, que le clan des He
nan était nombreux et pauvse daus le pays
de Tréguier, que la plupart étaient marins,
quelques-vos terpilleurs ; ila sonhaits cette
profession de torpilleur aux hommes «e gé-
nio à venir. Et il s'est assis, ncclamé par
les Celtisants.

Le pauvre homme a cette manie de tou-
jours proclamer sa gaîté. On voit bien
pourquoi. Mais les mioins prévenus ne
peuvent s'empêcherde remarquer qu’on ne
[rend |pas soin, en général, de crier ainsi
eoa tés qu'on a bien - apparentes et

solides. :

Fu
Au moment où j'écris ces lignes, un de

vos prêtres canadiens, en Enrope depuis un
an, traverse la mer et reteurne au adn,
Bi je vous disais seulement qu'il est d'ou
esprit cholsi et d'un cœur délicat ; qu'il
comptait en France, avant d'y revenit,
plusisurs amis, et qu'il ‘en quitte beaucoup
aujourd'hui ; qu'il a coutsibng cortainement
sans Je savoir peni-être, à faire aimer chez
nous son pays ; vous pourriez hésiter entre
différents noms, saus doute ; mais sl j'sjon.
te qu’il s'est pénétré à Rome même des

doctrines romains, qu’il nuit, quoi:
que jeune encore, le goût parfait des lettres
À la acionce des théologiens, hésiterez-vous
encore ? CR

Lui soul peut-être ne ue reconnaître pas,
Mais je veux faire savoir à ses amis, de là-
bas, qui doivent être nombreur aussi, qu’il
à laissé partout en France ot en Italle—
j'en ai plus d'une preuve,—lo souvenir is
Plus cher et le plus durable.

a

Canadiens en Europe

Nous détashons co qui suit d'une
lettre fort romarquable que M. Jo-
soph Tassé député d'Ottawa et di-
rectour do La Minerve, écrit do Pa-
ris à ce journal en dats du ler sép-
tembre,

Voulez-vous retrouver le Cauada à Pa-
ris ? Allez tout d’abord au No 76, boule:
vard Hausman, 3 cinq minutes de mon
hôtel. C'est là qu’est installée l'agence
canadienne, à laquelle préside l'honorable
M. Fabre. On y cst toute obligeance.
Notre commissaire u trouvé, dans la per.
soune de M. Boguet,un auxiliaire précieux,
très nu fait des affaires du paya, s'intéres-
sant beaucoup aux nôtres. Leur os
cessé d'êtro uno sinécure. On vient ds tous
los points chercher des renseignements,
aujourd'hui que le Canada fait plus que
Jamais parler de Jui. Les lettres pleuvent
pour la méme raison, co qui nécessite uno
correspondance très étendue.
Oe bureau est devenu le lieu de réunion

des Français amis notifs de notre pays et
des Canadiens de ‘passage-à Paris. A cer.
tains jours, vous pouvez voir défiler les
figures sympathiques de M, Marmier, l’aca-
démicien, de MM. E Rameau, Onésime
Reolus, Claudio Jannet, de Lamothe, du
Bled, Caron, ancien maire, de M. Lefai-
vre ancien consul, actnollement en congé,
dan comte de Saffray, et de mainta autres,
qui, eux, ne nous onblient pas. Parmi
les Canadiens que j'y ai rencontrés se tron.
veut l'honorable M. Chapleau et Mme Cha-
leau, qui ont leurs appartements à côté ;
honorable M. Ross, premier ministre de
la province de Québec, en quête lui aussi
de santé, devant même binntôt nous quit-
ter pour aller faire uno cure à Îloyat ; M.
Guiibaut, dsputé de Joliette, le fidèle ami
du Dr Ross, avec lequel je devais pousser
une pointe à la Saskatchewau, tandis qu'un
commun accident nous réunit à Paris ; M,
Joseph Marmette, qui a traversé l’ooéan en
même tompe qu'eux, envoyé par le gouver-
noment d'Ottawa pour faire de nouvelles
recherches, découvrir de nouvelles pièces
dans les archives françaises ; M. l'abbé Bro-
chesi, qui, aves son frire, M, Charles Bru.
chesi, avocat, « fait un séjour de plusionrs
_mois en Europe, ajoutant ses connaissan-
cea déjà étenduse et ne reposant d'une vie
trop remplie; M. Robidoux, MPP, qu
vonsest revenn après avoir reçu la guéri-
son des mains de notre distin,
Jo ot médecin, le Dr B

 

eur ; M. le
Rainville, qu! se remet à vue d'œil,

ce encore à la science da Dr Brodeur,
les fAchoux effets des dossiers poudreux de

Is CourSüpérieure ; M. J. L. Archambault,
avocat, qui est venu voir perdre par d'au-
tres au | Privé une cause importants
quit avait ée devant les cours cana-
lonnes ; M. Rolland, jeune, ot M. Lusi-

gnan, qui ont fait avec M. Archambault
une tournée intéressante sur le continent;
M. Desève, notre viclaniste, qui est venu
se rafraîchir en passant aux sources de l'art,
M. Robert LeMoine, ancien greffier du S6-
nat, sa fille madame Cauchon, ot Mlle La-

corruptibilité. Soutenns par les ts con- fontaine sont à Paris depuis quelques jours
wulaires, ils w'efforcent de faire par avec l'intention de faire un séjour prolongé
les tribunaux que le Mont Carmel appar. sur le continent.
tient à la ville de Caiffa, Il n'ya longtemps que M. l'abbé

Pour terminer cette revue rapide ot im- Labelle, M. l'abbé Proulx et M. l'abbé Gé-
complète des dernières aménités lennes rin--trois ne nos dignes co ndants—
dans le monde, voici an fait moins grave : sont ici, laissant les meilleures im-

pressions. La visite du caré de Saint Jé-
réme a été une traînée de poudre qui ne
vestpus éteinte. A son passage à l’. ce
canadienne, en route pour Rome, Sa Gran-
deur Mgr Gravel s’est inscrit, comme cha-
nofue : an retour il a signé comme évêque.
A propoy de Rome, non seulement MM,
Mailhiot et Bourbeau en sont revenus,ayant
rempli, fidèlement mais infructueusement,
lour mission, mais le représentant le plus
actif, le plus autorisé, de Sa Grandeur Mgr
Laflèche, M. l'abbé Luo Désilets, est en
route pour le Canada, Rome n’a pas à se
plaindre que l'on n’invoque pas assez sou-
vent ses lumières et ses jugements !

La eulouie canadionne sé rofurme, se re.
nouvelle sans cesse. Hier encore, je serrais
la main à un Montréalais,leDrBourque,qui
vient passer quelques mois ici pour a’inspi-
rer des granda maîtres do la science. 11 était
accompagué d’un médecin belge, le {Dr de
Smedt, prrent du cé!dtre missionnaire. Les
nouveaux arrivants sout soigueusement in-
terrogés, bien entendu, sur tai se
Passo où ps our nous re r, nous
avons encorele cabinet de lecture de la.
gence, où figurent presque tous les jour-
naux canadiens, grands et petits, rouges et
bleus. En outre, nos courriers, nos dépê-
ches nos lettres particulières. Nous vou-
drions vous oublier que nous ne le\pourrions
pas. L'image de la patrie abeente est sans
cessé sous nos yeux,

Celai qui nous donnait le plus d‘inquié-
tudee, l'honorable M. Ohapleau, est aujour.
d'hui en pleine convalescence. 11 peut
même, dès maintenant, faire chaque jour
une courte promenadé, après avoir été em.

iconné, ‘ immobilisé” e durant une
uitaine, Le télégraphe vonsa annoncé

qu’il avait subi avecancode la sériense ola vient d'arriver à-an dewos romanglers, |.
apreave de l'opération!‘Il ‘faut avouer qu'il
it sous ‘les ‘ootPHNchirurgion Tre

é compe. |

we...

ligne, uu véritable iolen ‘on’ son art,
Himanie l'instrumentde rigueuravec une

dextéricé étounaute, le oflèbre Dr Guyon.
Grâce à ea science, à Le qu’il ins
pire, grâce aussi aux soins assidus de Ms.
dame Chapleau, 70) n'a pas perda de vue
un seul inetant son cher malade, le secré-
taire d'Etat peut espérer de reprendre son
rôle dans l'aréne politique.

Tout-à-fait amusant!
Oui, tout-à-fait amusant cost lo fait

du journal de M. Beaugraud quicite
dévotement un mandement de». a.
seigneur Bourget on titre Tire -tion CL 0. it fieffet dans la Patrie de

| jeudi : :
p dqla—Quels sont -cèfes |ETapour
Afin da vous mettre en état de faire de

bonnes élections, en choisissant des députés
qui, au meilleur de votre connaissance,
soient dignes de confiance et capables de
bien remplir leur mandat, débarrassez-vous
de tous les préjugés créés par l'intérêt, l'es-
prit de parti et autres mauvais motifs, ain
que les hommes do voire choix acient,
comme nous l'avons déjà dit, des hommes
fermes dans les bons principes ; inflexibles,
quand il s'agit de supporter les droits et
les libertés de l'Eglise ; indépendants da
tous les partis qui ne chercheraient que
leurs intérêts perticuliers et non ceux du

8 ; blen décidés à renoncer À leurs postes
d'Éodueur et à leurs charges Jücrativea plu-
tôt que de manquer à leurs devoirs et de
violer Jours promesues ot'leurs engsgements;
des hommes enfin qui prouvent leur bonne
volouté des faits, par exemplo par leurs
voles, plas quo par leurs discours et leurs
belles paroles ; de là, conclues ce que vous
devez penser de coux qui, malgré Lursprotes-
tationspubliques cl solenneiles, ne sc sont
pas montrés favorables, par leurs voles in
Chambre, au droil!des habitants du Alani.
toba, à l'amnétatia générale qu'on leur avait
promise, et à celui des catholiques du Nou.
veau-Brunswick, aux écoles séparées dont
les a déponillés une Joi injuste et vexa-
toire. ,

Vous verrez qu’un jour ou l'autre,
la Patrie ira jusqu’à citer au béné-
fico de sa politique l’Encyclique
Quania Curat ot le Syllabus.

Episode dusige de Pas
Les blessés de la.redoute

(Suilé) ,
Au milieu des plus grands dan-

gers, on romonto dans l'encointe de
la redouto; il y a doux blessés cou-
chés derrière l’épaulement, on les a
do plus protégés par des sacs do
terre que l’on a mis devanteux, afin
de ne pas leur écrager les jambes en
faisant mouvoir les pièces.
Mais l'ennemi guette io moindre

mouvement,et, à chaque instant, on
entend la voix d'alarme qui, mainte-
nant, ne peut crior assez vite.
b Les obus éclatent plusieurs onsem:
le, :
Au moment ot le chirurgien, au’

milieu do co terrible hourvarl, eesaie
de relever un bel et grand artillour
blond, d'apparence solide et robuste :
“ Oh! mon bras…”s’écrie celui-ci
d’une voix lamentable: il avait
l'avant-bras gauche tout sanglant, on
partio dénudé de sa chair.
On essaio do le prendre plus bas :

¢ Oh ! ma jambe… ” s’écrie-t-il d’une
voix encore plus déchiranto: un
éclat d'obus venait de pénétrer près
do son genou.

Tandis quo l’on no savait par quel
bout le prendre, les obus éclataiont
avec rage lo chirurgion ne sachant
où le mettre restait debout. 9
, “‘ Couchez-vous, major, je vas’
vous faire do la place......", lui dit:
lo blessé, et en dépit do sa souflran<
co, lo malhoureux se déplace en
rampant pour quo lo chirurgien
puisse so couchor entro les sacs of
‘Epaulement. ;
Tandis que lo chirurgien, l'accom-

pagnant du rogord, faisait un pém:
après omporter l'artillour aur Is ui-
vidre, il sentit tout À coup par der-
rière quolqué chose s'acorocher à la
courroie “qui eoutonait l’étui do ea
jumelle de marine. Il 86 retourna et
voit uno main onsanglantée, la main
du second blessé.

—Queovoulez-vous, mon ami ? de-*
mando le chirurgien. a
—Oh ! pardon, major, fait 16’

psuvre diablu, je croyais que vous
aviez une gonrde, et jo meurs de
soif, balbutia-t-il avec poine.
. —Voulez-vous du rhum ?
—Du rhum $ ah ! non, répond 16

Mmalhoureux en faisant uné grimaco
do dégoût. Dél’eaû, je voudrais de
l'eau... var

Hélas ! personne de l’escouade
n'avait une goutte d'eau.
. La plupart des ambulanciors em-
portonf un cordial alcoolique rare-
ment utile ; ce que demandent toù-
jours les harassés ot les blessée, d'ébt
de l’eau puro

Il y avaitou d'autres blessés role-
vés par los chirurgiens militaires, il
y avait eu aussi d’autres morts ;
pourfairo de la placé aux vivants;
on les avait jetés pärdessus l'épäu-
lement. ‘

Notro redoute ne ripostait que fai-
bloment, paralyséa par l’intonsité du
feu ennemi.

 

x
x *

la battorio do mitrailleuses après
avoir, on débutant, fait du mal ànos
adversaires, avait fini par faire do
grandes portes et s'était vuo obligée
de so retirer. L'onnemi on avait pro-
fité pour se rapprocher avec rapidité
ot rendre son tir plus meutriar,
D'un momeut à l'autre, la redoute

s'attondait à l'assaut. Nos tirailleure,
couchés dans le fozsé ou derrière l'é&-

uloment, étaient près à faire fen.:
Des embrasures, on voyait, disait-on,
À l'œil nu un poloton de cavaliers al-
lomands, chaoun avec des fascines
devant la solle pour combler le fossé;
ef comme nos soldats ne voulaiont à
‘aucun prix ni abandonner la position
ni so rondre, il ÿ avdit À redoutor
quelqu’horrible boucherie.

Mais los forts de Montrouge ot de
Bicôtra voillaient, ot, dès qu’ils ou-,
rent suffisammont reconnu les chan-:

A

artillerie,
* L'entrée quefit l'escousde onreve:
nant à l'atnblilañce impiossionus vi=
vomont; ils arrivaient couverts de
torre et de sang;l‘teil ‘ot lo teint en- 

SJ ISA, + du PUS

+

Vors la gaucho du Moulin-Saquaet,|

gements de position des batteries en|"
nomies, ils couvrirent le silence dela-f.
rodoute de la voix furieuss do lout |;

ifiévré;‘les poches-pleinos des-éolats |

d’obus encôre qui evgient failli les
tuer, Îls avaient été sccouds par de
telles émotions quo suzle moment ils
ue purent rien raconter.

orta l'artilleur blond dans
unesallo au service de laquelle j'étais
attaché, jo lo suivie. °
Nous le désbabillèmes comme dé-

shabillent. les chirurgiens, o'gat-à-
diro en coupantavec nos ciseaux Je
vêtements. , 9. 21%
A l'avant-b=<ni T° es gauche, dont les cs

étaie”a découvre depuis la main
jusqu'au coude, les lambeaux - de

t so confondaient avec les lam.
beaux d'étoffe, tout cols, souillé do
sang ef do terre. La cuisse gauche,
au-dessus do la région du genou,
présentait une plaie profonde où
’on auraît pu plonge: l'index. En
sondañtavec un atylet, on sentait
au fond un corps dur mobile un pou
plus volumineux qu’uue balle.

Tandis que l’on pratiquait ces ox-
plorations douloureuses mais nécos-
saîres, le malhenreux se mordait Ice
lèvres pour no pas crier.
Ce fut soulomènt le londen.ain que

l’on put retirer do In plaio un éclat
d'obus rectangulaire, et, plus tard,
un morçeau de l’étoffe du pantalon.

“=
=

Hélas, la position du second blos-
sé était cent fois plus critique. Uno
fois à l’ambulance, on n'avait pas
osé l'enlever de sop brancard. Au-
tour delui s'était formé un groupe
dans lequel on distinguait l'aumô-
nier dont la présence indiquait gé-
néralement un cas mortel. Le mori-
bond était un joune homme brun,
comme le premier dans toute la ver-
deur de l'âge, de constitution robuste
ot trapue. Son visage était blôme,
ses paupières ot eos lèvres livides, Il
no respirait plus que par saccades,
ouvrant la bouche spasmodiquement.

flanc droit défoncé par un éolat
d'obus, la chemise trempée de sang
noir et déjà cosgulé. ;
Une manche do la veste d'artil-

leur, bien sombre, était comme dé-
chiquetée, le bras avait été traversé
en plusieurs endroits par des projec-
tiles multiples.
Le malheureux, par secousses

convulsives, cesayait de changer de
position, il c'eppuyait sur le bras
aux trous sanglants ot j'entendais
craquer les os fracturés.…

Tandis que je chorchais À le main-
tenir, il essaya vainouzent d'articuler
quelques mots, Ilvoulut aussi on.
vrir les youx, il ne parvint même
pas à relever ses paupières.

J'ausoultai le cœur, il ne battait
lue, il y avait déjà longtemps que
o ‘pouls n’étoit plus sensihle. Le
front était froid, la main glacée. Sa
toto retomba & gauche, il était mort,

J'étais à bout d'émotion ; je m'as
sis sur,un lit, la tte dansmes mains,
succombant sous l’herreur de oes gi
nistyestableaux, tandis que. mon-.
taient à mes lèvres de imprécations
et des malédiotions contre cette guer-
re abominahle....

Mais ceux qui restent encore
dans la redoute ne faiblissent pas.
Les secours de Montrouge ot de Bi-
cètre lour ont permis de reprendre le
feu avec un redoublement d'énergie.

Il semblo quoles combattants com-
muniquent su métal une frénésie de
combat, il semble qu'on entende de
ragouscs vibrations du bronze et du
fer. L'air lui-même est surchargé
d'une violente électricité de bataille.

‘ Rendez-vous”, orie la gueule
dos canons ennemis. Jamais, riposte
la redoute, Jamais, s’écrie la porgnéo
des suraivants. Jamais, disent eux-
mêmes les blessés. Jamais ! jamais |
semblent répéter los morts de lour
bouche pour toujours contractée fa.
rouchement.

Non seulement nos braves soldats
conservèrent la redoute, mais ils l’a-
chovèrent, ile l'armèrent sous le fou
de l'ennomi. Les plus vigourouses
tentatives ne puront la réduire, ot,
de ce côté, jusqu'à la fin du siège,
olle tint en respect les baiteries alle-
mandes qui faisaient les plus opinis-
res - offorts pour se rapprocher de.

Paris.
vo oy . <3 FE, ph

! - + Docteur Prénns ‘Rèr.
CE CRT TEE :

{... ARTICLES DY, MOEES
* Notredépartement de modes vientd'être
reconstitué presqu’en entier par suite de
l'immense importation dans cette ligne,
jue Môvs avons choisie personnellement
ut léf marchés de Paris et de Londres,

! Outre les chapeaux garnis -et les formes
de tous genres, nous avons ls plus belle col-
lection de plumes, fleurs et ornements de
tohtes sortes, velours de fantaisis, ruban dé
fantaisie; etc. : f

modes sont vendus exactement aux prix:
du gros. . RE

Coin des rues Ste-Oathetine
et St-An

Jsnuzyedu

t

 

de JEnsays. Vous y trouverez le meilleur.
ahoix de Jerseyä noirset de couleur qui,
acit à Montréal ; et‘Vous écoñomiseroz le"
Quart de votre argent, car nous les vendous’
aux da gros. . :

Lt » Dorvis Fakres.

Coin des rues Ste Ontherine’
et Saint : °Q

t

 _..}!;

! -… Une petite fille bralée vive

: Hagersville, Ont 18—Hier après-midi
degenfants revanaient de l'école, quant un.
petit garçon mitlo feu A un amas de débris
Qui sé trouvaient le long de là Yoié du che.
nifide fer. Eo [quelques minotés tout fat
en danmen,
- Le fen se communiqua aux vûtements
d'une petits fills 4géo de 8b 9.408, enfant
‘d’gn’ contre-msitre de Jct, t l'enfant
fût tellement’ brûlée qu'elleeiMôurdtun
dèbtantéjifés, DIRES
PSE

 

VESTES EN LAINE

‘Parnii les divèrsés marchandises tricotées,
récemment reçues d'Europe, tous attirong
Tattontion des dames sur rae collec,

lo vestes on laine . jeunes
filles ot enfants, por j ',
. ‘Nulle part ailleurs on” trou:
‘un meilleur
Jaine.
; »OComme
‘chandisce boiprix

nous vendons des mars:
du gros.

. ‘Durvuis FREES,
© sr nmi. Colodes rmies Sainte-Catherine-

ol et Saint-Andréspot fa 8

bou '

* FFANELLE ROUGE ‘A 120.
conleur dé

 

:“#-Grahd-assortiment de
A J2c.Ja.verge chez... +12 «. ETON

“ po DULUISBRERER, 1e:
Bin des rues Ste-Oathezine.|

ot St-André,
qj

cz 

Il était dans un état désespéré, le|

N'vubliés pas que tons nos articles de'"| :

Ji

Jenez voir notre dernière importation ; !

‘pourrait tronver.|
choix de gitots ot veste“en

Adresse du comité de la’
souscription Riel” ala |
presse et au public

M. Le Directeur,

d'exécution do la sent+—
Louis Riel ext «- —ave porlée contre
bre °° -xeprndue jusqu'au 16 ocig-

uit GRO ECB aVOrats alent Îe tempo dû
porter Îa cause devantlo CU à Privé.

Malyté la fuavaise volonté de quelques
Journaux à votre égard, malgré nême leu ;
vbetacles qu'ils opposeut à notre succès et
les inriaustions bléssantes qu’ils font contre
Dos motifs et nos intentions, vous uous
croyons obligés de coutinuer notre œuvre.
Maly avant de vous adresser de nouveau at
patrivtisme «L à la ebarité de notre populn-

nous voulons ssvo'r sf nous joavona
compter sur l'appui de ls presse.

‘Tout k monde, même le gouvernewrnt,
désirant qu’il y sit appel au Conseil Privé,
tbut le monde devrait, per conséquent, nous
sider à obtenir len fonds nécessaire à cet
appel. On ne peut spprouver l'appel et dés-
sappronver Je souscription. Gas:

auttons les cas nous avons le droit de
savoir à quoi nous en tevir,
On & pouteé l'ivjustice à notre égard jus.

qu’à jeter des aunpçous surl'usage que nous
pfopoéons do faira de la souscription,
- -Pourtaut les listespubliées davu jes
jouruaux, s’honorabilité bien connue des
trésoriere du comité et les précautions
nous avons prises pour donner au publie
toutes le tles possibles sauraient dû
nous ruéttre À l'abri de ces soupgm.
Nous voué prions pour notre honteur ot

daus l'intérô; de ln canse que nous avons
eutreprise, de publier l’état suirant de no
recettes et dépeuses jusqu’à ce jour. ’

RPÉORTTES

Soivant les listes déjà pabliées
et qué nous offrons'de que:
lier epcore....eu0uuies. ° 1688.08

Balance... ….…..8762 03
. À cette somume, . il faut ajouter. environ
| $300 souscrites, mais non déposées entre
‘les mains du trésorier, ce qui formers tne
balance d’environ $1,000.

Si on ccuridère que nous avons réussi à

touscriptions, représentant en moyenne 75
cts à que piastre tétu, nous avons rai-
son d'être satisfaits du résultat et d'espérer
que nous réussirions facilement à obténir
les $1,500 à $2,000 qui nous manquent
pol l’appel, si toute là presse nous accor-

t un appui cordial, et ai les autres dis-
tricts de province faisaient leur devoir
comme le nôtre. i»
Nous no voyons pis ponrquel le district!

de Montréal portersit seule chargs d'dne
œuvre de patriotisme ot de justicé- qui în:-
téresse touta la pation. ar
Les avocats les plus compétents affirment

Que les décisions des cours de Régina et de
Winnipeg seront sunalées. par le Conseil
Privé. Inutile de dire que tout Canadien
Français, toute homme juste devrait se
faire un devoir de nous aider à obtenir un
résultat qui serait une leçon pour ceuxqui
dans l'avenir auraient la manvaise ponsée.
d’être injustes envers nous et nos frères.

._ Nous pardounerions facilement, M. le
Rédastenr, à Hoù adversaires de ne ren.
dreostico Ala pide et aux fatigées que
nous nous somuies imposées depuis quelque
tempe s'ils nv nuissieut pas à notre succes.
Nous ne pouvons souffrir plus longtemps
en silence, le mal qu’on fait À uno œuvre
entreprise daus l'intérêt commun.
On a l'air d’insinuer parfois qu’on pour.

Fait so passer de nous por r la cause
ds Riel devant le Conseil Privé. Alors
qu'on le dise clairement, qu'on agisse sur-
tout, etnous nous ferons au devoir de nous
effscer. ve à

uvernemet est peut-être disposé
payerdes frais d'appel, vu qu’il s'agit d’u-
ne question ds droit constitutionnel qui
intéresse toute la nation. En 1873,il a voté
5,009 ppur porter devant le ConseilPrivé
a question des écoles du Nouveau-Bruns-
wick.

Pourquoi ne forait-il pas la même chose
‘ dans les circonstances actuelles,vrsurtoutla
Jauvroté des Métis et la responsabilité de

nation dans les troubles du Nord-Ouest ?
Plaise au ciel que ce soit l'intention du
gouvernement et de ses amis ! Nôus serions
si heureux de consacrer l'argent, quà nous
obtiendrous encore, su soulagement des
femmes et des enfants des pauvres Métis
tués aur les champs de bataille où enfermés
dansles prisons. ’

Eufin, qu'on prenne notre place, qu'on
nous débarrasse du fardeau que nous nous,
sommes imposé ou..bien qu'on ne neus en+
lève pas les forces dont nous avons bsscin
pour ls porter. Nos adversaires devraient
songer que si l'appel au Conseil Privé n'a.
vait pas Jienparce qu'on ne trouverait pès
les fonds nécessaires pour en faire les frais,
06 sersif ou’ déshonneur national, et les en:
nemis de notre nationalité auraient raison,
cette fais, de se moquer de nous. ,
En résumé de trois choses, l'une :

annuler les jugements ét sentences
contre Riol et les Métis?
- £o Devons nous demandet au gouverne-
mont de fairo lea frais de oet appel?
80 Si personne ne vent prendre notre

Place et ai nous devons continuer notiéfA.
che, pouvons-nous compter sur l'aids de

raided

 

Nous avons rogn trop tard, pour
l’apprécier ot pour répondre dès ce
matin aux questions qui nous sont
faites lo document quo nous ve-'
(nons de publier ; nons nous conteu-
‘torons doncdo dire aujourd’huique,
si nous sommes en. principe pour
que toutsoit tenté afin do ‘‘ fairo an-
nuler los jugements et sentences
rendus contro Riol et des Métis”,
nous mottons cependant à notre
concours actif des conditions que
nous nous réservons de faire con-
naître nitérieurement.
 

COTONS
Si vous voulez acheter des cotons jaunes

Jet descotons blancs au prix de la: manu-
factrre; albek chez © FO

Durvis Freres,
Coin des rues Ste Catherine

+ 13 s-1 et St André.
 

 

BAS DE CACHEMIRE 4
, Grand assortiment de bas de. cachemire
noirs-et de conlears, récemment regis aves
notre dernière importation, pour. 8£r6. dé-

(talllés enprixdogros:
gm. | yuri Preuss, . of
Tr des rues Ste-Oatherine
| etSEAndré,i Se ET

‘ Source.—Le Remède du Dr.Sey va droit
Ja contes" même du'rmal, > en“rendant: à cela qu’il guérit unsi nombre.
deinalidine€ douAad,nombre.
ditférentes, 3 we + In edd Dak iv ce [ue

‘Étoile, quoique le médecin de la prison dé-

obtenir co montant où moyen de petites |

la Est-ce un devoir de chercher & faire

"|, Borlin 18—Le cohgoil fédérilà'approdvé

toute la presse 1: Pa at -
, Nous cepérons, monsieur! lerédacteur,| '
que la prose et, le pablic nous feront con-
naître leur opinion sur ces agestion, A
: Lo temps est arrivé de déterminër les
situations et les réépousabilités. -

(Signé), L.O, Divin, .
ES Ons pe Lonnhizn,

Poe “0. ‘Ous CramFaoïn)
: …. Gxo Doramez,

. P, Rivarp,

! 8 BR. LarLaMks,
o M. SaINT-P.
o H. PREFONTAING,
“ J. PERREAULT,

:|(toutes qualités, ainsi que toutes Dos étoffce

“|:Ménteaux de-danies au: No 605 méSté.

l'estormacla viguour qu’il a perdue. C'est|

SE

[ELEGRAPHIF
| Ssavion Pa … Fuenme Amoi 4

Dépeches de Nuit -
NcIER ;

«. CANADA
‘Mouvimestn Maltttaires

Québec 18=Ul}iruin spécial est y
de Kipgsivs à ls gare Pratem an
avant midi ; fl amevait Ia batterie B,;
feotif eat trée-16duit, uve partie deshom
servant actuellement au Nord Oaeat,

MemMinativts de sénateur ,
Québec 18—]l eat bruit de Louréaie 4

1s place vacante au Sénat sera ToniteÀ
Laudry député de Montmaguy, D'autres
pronoucent le pom de MMcGreevy.J ?

Pet.

- Qaélxc 18+—0udonne plusieurs suoces-
-setire & M. Moos comme déphté de is
division Ouest n’il accepte la place de aépa-
tour, entr'autres MM O Murphy,Molbne;
Fig eks. ete. -
| as tragédie de Toronto "
Toronto 18—Sanh Aon Airey qui cassya

d'ussmsiner seb trois propre éhianté à (6
traduite ce matin devaut la cour de police,
sous accusation de blessures sur ses propres
enfauts de propos délibéré.

, A 1a première queation, qui lui a été po.
sée l'accusée, n’a rien répondu. Eile som.
ble être restée dans un ftat de.complèté
stupeur. Le constablo s'approched'elle ot
put obtenir

s

réponse féllo a déckis plat
der *‘ conpiblé ””. Le constäblé ayant au-
uoucé qu'elle voulait pléidtr” ‘* non-con-
pablo ", I'sccuséo a fat un geste de déné-
gation, PRE -

Le wogistrut a déslaré qu’il lscééyait-

F
T

clase que ui duns ses paroles ni daus ses
actions il ne voit ancun signe de folie. Elle
& été incarcérée «4 nonveau pour attendre
:le p:rodés qui cura Leu Id sucuaine prochanne,

_  DEPENSES Les trois eufauts blessés sout Lors de dan-
Donnéà MM. Fitspatricket a8 ® Ca +. 2oel4

mieux dont les u TER > a!sont d'envirou $1200...... $300 : ÉTATS-UNIS |
Autres dépeuscs pour impres- La flèvrejaune ue te

sions,organisation d'atsém- Washington 18—8s consul des Etais-» bléen ete leure ars. 126 l'Uôis à Vera Crus mentionué qüé'là fièvre
1 . —_— ‘jeune y fait de grands ravages. La mwoltié

- ,926 CO |des cas sont fatais. .

Un collecteureu faits Las. iy
Boltimore 18-—John Filaing, ‘collecteur

pour une ‘grande brasserie a disparu em-
portant aveo lai $600; destin
des étnpléyéé. On ls efoit ré lb54Coa:

IRLAN DE
M.Parnell

! Doblin 18—Les nationalistes ont décidé

de choisir M. Parnell, comme,membredu
parlement poürla circonseription deGreen.

FRANCE
Erection do fortM Tératae  . °

Paris 18—L'amirul Miot télégraptiié dé
‘Tamatave,Madagascar,qu’ila fait une recon.
naissance de la contrée le 10 septembre et
Qu'il est certain maintenant que les Hovas
ont érigé des forts ‘à Tarrafat. Il à laissé
une partie des troupes près de Quoscaway,
car il était persuadé que Ja droite de l’en-
nemi était très forte. Un engagement a eu
Heu et les Français ont ou 2 hommes tués
et 83 blessés, parmi lesquels se tronvent
quatre ofliciers. Les troupes se sont brave-

ment conduités.
Les élections

Paris 18—I1 ya 1800 candidats les
élections de laChambre des députée

Lecholéra rE
Toulon 18—8 décès de cholérà là nuit

derniére dans les faubourg» oe
Marseille 18—Sept décès ici aujour-

d'hui. .

‘Toulon 18—4 décès causés par:le choléra
pour ls journée d'avjourd'hni. Il y a en ce
momént 43 malades en traitement dansles
hôpitaux,

Manifeste
Paris 18—Les tocialistes allemands de

Paris ont lancé un manifeste incriminant
l'attitude da gonvernémient impérial alle:
mand à l'égard de l’Eapagne étaffirdidnt
que les deux peuples ne pronalent aucune
part à la querelle,

Arrivée d'un transport da Tonkin
Marseille. 18—Une grando agitation a

été causée ici par l’arrivée vaisseau trans.
port, ramenant des soldats du Tonkin.
14 sont moita du‘choldr pendant le voyage,
deux ‘depuis Yarrlvée ; besucotip cont ma-

; ;

_.. ANGLETERRE.,.
Mort de M. Campbell _-
Londres 1e-de professeur John

bell Sharp L L Dest mort,

Frorogation du Parlement. . _-
Londrés 18—Lo parlement, ais a été

de nouveau prorogé jusqu'au écembre.
Londres 18—La nouvelle prorogation du
lement cause une grande agitation dans
clubs; on sccuse le gouverreinent ds

voulois 8) er les élestions ; les mixile-
tres ont déclaré tivement que lo gow:
vernement n’avait pas cette intention.

! i

Camp:

Le choléra lined ata Ta
i Rome 18—Dans Tes dernières 24 hèures
160 nouveaux casà Palerme et 70 décès.
i Rome Y6—A Parmié atijourdhat 5 cas.
nonveaurt ot 4 décii: En
! L'épidémie augmenté’ à Pélétre, -Les
préjugés populaires contse les médecins
aggravent ls situation, ,

ALLEMAGNE ;
fleEmperens Gasllause … … ' :£

Stuttgard 18—L'Emperenr d'Allemagne,
rince impérial et d'autres membres de.

1k fainille Impériilé éoït arrivés a Sordi
ot ont été regud aves besticonp ‘d'entkoh:

1
u

in
eit

sieste:
J 6s Led é ig .

‘y

le projet du gouvernement pour la proloné
Bonpendant un an du petit état de siège

Le ojet ur l'adoption d’une mesure
éinbible À Eubbéfursn 16 ais,
:La Fraüce au Maroc

Berlin 18—Les journaux allemands de
‘ce jour, commentent

tout ce qui s’y passe actuellement,
L'amb du Maroc à Berlix à êté

aprelé par le prince de Bismark pour de.
mander des explications an sujet du mou.
vement des troupes frang en Algerio
qui ee dirigent vere lo Moroc: | |
Le but dd princh deBisthidelt off iltimis:

 

À manteaux ; ausei niofré taîlleur XL,
Dragon fait rit''épée

i tall ., Jos
; ® de cotipe deb

‘Qutherine coladala1s.A D

ssArie Pages ' eo
?

  

Sandi Pfrtid Ay

[leur attention fut attiréo d'un côté

15 204 es

les affaires du Maroc |;
‘et accusent la Fréhcé d'ôtfe l’instigateut dé

—Pour tousles désordres acrofalenx,.| -

Petite télégraphie

Otfcws 18 —M. Dalton MoOarth
wr bot dans cette vie, "OR

… Ottawa 18—Plusieurs vols ont été com.
mis ln semälné dernière, ding lo comté de
+ On a 0D db map.

ON Ehet 36;
bb marchandises chez
village Quyon. |
ont auvel été bons

“Félier, -pout 8200 d
Mulligen et Moose, au
Didi Lrs autres vols

mm

 

Tndicnnes Framgaises à 8 cix

Nous (ffrona en vente plus d |
pièces d'indisnes, fra Lp à àIe
verge, La quulilé do ces dl uiie ext AR
‘wez connus, ét tout le nonde sit que. Ju
‘hatadialerdo ten ndfenno cat de 18
cto. ‘Dendotidiz nos indiennes frangalne,
Lolo . Durvis Faxnxy

Coin des rues Ste-Cstherine
ot Balut-André

#AÏTSDUJOUR.
POR3 —————="" æ

o 85 Zatoilion—2 Ce pagnie-—Lesof
rré, acokollichrs ofvolontsires de la C

No2 du 85 Bataillon ) devront soTendre en
uniforme, à l'Arsenal, dimanche à 2 heoRa
PM.afin recevoir Jes crdres pour le
cawp qui stra lead Lapsairle, :

re ;(
. MEJ.E CllAoxoN,. à

. ‘ i. Jap Cammandant,
19 septen bre—2 ine, Cae

ia eux, qui ga ds poups :
d'Lab lend nt od de pardémur, nous di
vitona & venir visiter notre assortiment de

[A\réèds; tricots et Vdrep fipnçais, meltons
moscou txaver, {wéeds écossais, unglais ça- .
peditsgto, qui sont tous dons les patrons
les plus nouveaux «t' des beaux tisaus ; en
u8uo tps pour vousESnotre
dépoitewent de tail t toujours sous
oes Airéciionda Sm Dragon, tail.
delaque tont le | 2réconcait ne pot.
“Pr blid'aurpdédé pout l'élégance de ua cou-
pe et lb Doi de son ouvrage. Au No 605

2e Ste Oath rindcoindo Ia Te Ambarst;
un nadien Dopuia nis et cleTeeder puis Popdls ‘or. ‘

Le comble de 1a satisfaction pour un po.
fenseur de géographie :

,, lt Voir un fleuve suivre son coum,”

= Fearhe Bbrres ntermittantes ste
maladies soissmatiques, pe:Cure r
est positivemebt us remédeinfoili fo

Bébé arrive au bord de la mer ; C'ébt Ja
première, fois qu'il aperçoit un bateau À
Vapeur. aespat qh LL gh eae ; fo
Pion { ldmasi, s'écris-tIl dogaëdé déne!

des locomotives qui se balguént: ne

- —Unebonue, nouvelle aux dames, Nous
svons le plaisir d'suboucer au dames que
iiohs félsoris'l’exposition de nos tmodesqui
est la plus belle qu’on paisse voir, et hous
invitons très rebpeotneusement les dames
et demoiselles à venir visiter l'étalsge de
nos vitrines pour s’en convaincre ; anssi
nous leur demandons de se hâter,de venir
donnerJeur commatde  éfin d'avoir 16 pre.
mier choix: AuNo'60b ras Bte.Cathefine
coin de la ruo-Aniherst, da syadieat cana.
dien Dupuis Dapuis et cis &In'Boule d’or,

Fragment de convetsätioi : .
— ous étiez le névéù dé M. Chèflés 1
—Ou
“hw mort il y & rit tools ? .

© Zi Votho beaucoup Test
--11 m's lals6 vds uncle,

_ —Qest tout!
- —C'est.tout. . E

| Bagit,~Lo bezit de l'Institdtion”des
Sotirdes-Muèttés, rie St-Dénis, aunohcé
pour le 21 septembre a été remis à plos
tard. L'ouverture en gera annoncés.

3Ghampoireau ve rendre visite àdes amis
nil n'a vus depuis longtemps,
a miens1vous avez un Été QuelAe.
stilt 107%
—Trois ans, - - .
—Et comment s’sppelle.t-il.}

Champolreau fat 1a mot impoireau fait mous : sit
—Oh ! Théodore, c'est unnoi BID abe

*rieux pour un petit enfant | Cay

Deux, amis causaient ensemble, lorsque
0 ca

regards dèspassants s’étalent fixés, ,
—Tiens, fait l'un d'eux, qu’est-co qu'il

y à dono là-bas ?  : Ca
- C’est un convoi, répondl’autre.
.. y—Dis platôt, reprend le premier, us.
qu'on ne verra plus / ! !

—S'il vous plaît Mrdame;. avez-von
achoté un piano $ Sinon (I) rappelez-vous
do cel, Si vous nchetezun pisno à bon
fnérché ; un ticks va” outpayer 19 douane
‘et dinisi vodsnepoule avoir nu bôù piano
ES(SI vous dévirez avoir un don piano, à
jun prix modéré lo célèbte “Cross Scale",

trô droit et grand est recommaudé pâr les
nofabilités du Canada. Nos certificats
n'ont pas été achetés, vous comprezez n’est-

Nous avons des léttreé de recomminds-EEE re.…bes orgues, de pr olasse; sont auss
sijousal d'ans@grande importan00, poor

égl é uvents ot ocollég
dt étant 1evésicibleoigede Bélle

‘La Cie Belle est nne des
jes en Europe et en Amérique.

en oyloo:De€ voir, €pme
1854. Notre-Dame, prés, de lefue Motil],

cL ETT f

1Wells otfromd SU Tête du grès Huélté que
"di 1 quitsfodiià |i,tu re

‘couleurs, toutés lcs noancos ét toutes les
. CT dE a ged ad

SE GalaESCt
Lo. 8t Addré,

Ji.

Et d'èst
plus grandes

Le célèbre orgue
le plusdoux.

LC WILLIS whOn

yt

timent de Winceys. Nous avons tontes les

 

rar

MANTEAX|7

LierT-Hypacron
i Lest disosiment édimplot et vailé- de,Man.

pour. Dames

 

çauta de ostte question de 1a regagner I's. pour Dames, De Olaetics otenfants eat
mitié de I'Espeguo dont les intérith ad.| Bosiinen 6 Matécepeus déTantsMaroc sont oppaés à coux do la France. PannevieaMizposs dates

; DANEMARUik oY n ich, JUL es

Laopentaguenapeinesdecales . BoOBF3>! :
Pdf: TN us bot 2 10, Ogi Frye a SAY VIEN US dun 6 avat

Auglicass dans Copenhagus. Les mereieeeiAdo jafamilleroyalhd - fémillé impé-lies; fxominsert modérés quo potaiblè.
CL RENT ie2 —=—=—=
! tofs à N : Bas prià à: gage |
— cs manteaux—Notre importa- ; 2

‘tion d'étoffes à manteaux que nons venons M h d q i Pix

(maremyUE: 0 te n a D M . *, + nds 4° Tasse CN = ‘a eval

'conaidération dbJa crise ded afnirét: moi Sasi SonLOU otes
‘aveus décidé do vondra à sacrificefous' ab MATchandises sont veadnes
brochés, ntatelansés, cardés ottomans . de

BASPRIX!
Ligget&-Haniltofi
…. »… 1883et 1885- a  pour les maladies poli ues et mercu-

jrielles, la Salseparei Ayer ost le meil.
“leur remède. Le EY

RUENOTRE-DAME
et - x ! “10dFao
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"ar Vendupar tous los pharmacions, épiciers et marchands do fer du Canada.

L'STENDARD, SAMEDI, 19 SEPT 1885.
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EMPLOYE dans les ETABLISSEMENTS MILITAIRES, dans les ORAN DES C°* de CHEUINS
:: GROSS Rue Sainto-Oroix-de-lu-Bretonnerie, PARIS FER, et,
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Cle de Nagel de Longueu

  

LONGUE POINTE

 

Le sulupdide r Montarvilie ou un
autre vapeur fora lo service auotidien of

ps ) nt aqa’d a oon-
‘1alre. du qual Jacques: ler tous los fours
le ceinuice à 10,30 a.m., 2.30 et 4 CO. Ketonr

Diazches 13,200.33 Retour À SEL
6 hau ea pan. Te
Prix du p «ssege. aller ot retour, 10 ata :.en-

(arts avo) leurs paroats,d cts, ea ou
t fos jours ort Prcueréorbite opté -
: ues-cisues et quisorot annoncés dens los

in asservi chauds à Elmgrove anx prix de
a »

A perils da ler Août Josqu'à avis contraire,
1 Montaroÿ une ;
Elmwood. te sil { ot Vesdredi de
ebaque sem-ino  Déjast à 8 O0p.tn.: retour

iz do {aller et retour) 18 oats,(1x dupssuses er ot retour) cpu abs di DIA ro

séSearls erIn Er
cape Ecleirs.
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avecdeux portraits.
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“russes
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N. B.—Méfiez-vous des imitations, chaque Cigaro porte une bande

 

Aux Amateurs

ss esse0
 

a

#7 Vons rores qxenit de is PLCOTRE en fumaut
les CidâresBlavaika tuitante : :

Swell.............A 3. Cty chayjue
Nwell........
Swell... § Gis élingrie
Sivellh-.5:.p,.A 3 Cts chaque

À 55 Cis chatte

 

Progress.....8 3 ots chaque
Progress.À 5 cts chaque
Progiess....8 5 cts chaque

i Progress... 55 cts chaque

Artistè 10ts 3 pour 235 cts
… Artitto 10 ets 3 pour 25 cts
Artiste 10cts 3 pour 25 uts
Artiste 10 cts 8 pour 25 cts

ES

EN VENTEPARTOUT

FABRIQUE PAR

GOULETFRERES,
84, 86, 88 6t 90 RUE DES ALLEMANDS, MONTREAL.

32 -Sfe-lms
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Eglises assurées contre le feu grati
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FOURNAISESA CHARBON,

quel années n’ent eu pour

Cosyatème es” tellement
par le tuyau. “ayau central
pour
voûte, sous
tuyeu ne fume et ne coule j

de tuyaux
dreeth coûte la
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NOTREAPPARBIL DE OHAÜFFAOÏPERFECTIONNEAVEOTUYAUXBPÉO
LEMENT ADAPTÉS AUX ÉGLISES FAISANT USAGHDB POBLES

eipériéñés nous démonté qtfd toul les foux quiont détruit nos plus belles

ont très modérés ef nosnonedes plusfaciior.

CL Mensieurs les Cureés, x
en viilée Montréal sont respectueusementlavités de-fafro und visite à dotés

jes-uns ces tuyaux, tenant ‘ en
9 dans touscesplus petits détails et Jeur donner toutes les informations recs,

. Dérplus, sur demande, -

1

 
A BOIS OU

lisea dopuis
tômes de chauffage aujourd’hui encause que les mau nm

est sempade trouver =» rod à où triste état de choses. Notré apparoil est lo soul
ot vrai moyen d'éviter tout aosident par feu.

arfait qu’il y a im pe

erp NeXOagREFeace 5, est d’une so épreuve de tout aociden partie 0
traite à la vue, eatfaite de:tole doable. De plus.le tiraço estte

ibilité qu'aucune étincelle ne s’échap

Dement fort que lo

Sommele milsoledaeupins vefeindro

abel or ch nous
otre

Re AE LAS #4 ira
pourponteedomivipalo44notsrendre choz les Messiours qui 20 peutént ven

©.DESJARDINS & Cié:
Noi'483RUESTE CATHERINE, Montréal.

 

RÉFÉRENCES:
,9$ peuvent être vus, dans les 6

\, Send
ointe-Claire, Ste-Genovi

t-

Viœadrouil
ors. SteMartine. C bbl A

ve o

’Henriville, St-Flenrt he ouras Mal-
denne,Beaemss.BL'André

Alexandre. Bt-Plerre Rivière-du-Sud.

LEETCe

a
“a

Lisez issos suivantes d'où
y Isle du Pas,Bt. Phill oe,Sopra:Sd jo

te-V gtolre, Bto-Utatro de la
t-Hugues, Polnte-aux-olycarpe

do Mascouo

t résident de la com-

M. M, GAULT.

; Royale d'Assurance d'Angleterre,
, ,  SURER ÿFRINOIPAÏ AU CANADA, A MONTREAL

rai +» 10,000,000
Te 27,000,000

rmeSTCTTE n2 (one
ONNAIRES ILLIMITER. :

Agvats prineipauxet Gécante résidants

BE.HURTUBISE &
| Agvats 9
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| ga, . Lrosanlos Medi.
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GEO. FUCK leFES REMÉDES LE
guérisecur sauvags, No. £6} rue St. Lan-

rent, sont vendus seulement dans leg rharma-
cle et las épiceries. Demandez lo SIROF
BOTANIQUE DE TUCKER. pour la Con-
somption et la toux; Arrapsho ou Baume dee
Muntagnee Vertes, pour les ron‘adies Internes
etextornes : res Indiennes de rer vour
los vers ; Les Emplâtres de lg Montagne Verte,
pour douleurs rhumatismales. Envoyez vos
orires au No. 86{ ruo St. Laorent. Il n'y
8 aucun agent d’antoriré A vondso ronr mofan
marché Bensecours,ni do colporter de msissas

Oatesua le portrait. do I'bquele port: o I'bomme sauvage
ot le nom do Ia Ole, des Montages Vertes
sofent sur cheque boîtes ou bouteilles que vous
achèteres aicsi que le numéro et Ie nom de in
rue.
Défiez-vous des contrefaçoss.
Los marchands de Ia campagne tont priés

d'envoyerlours ordres à l’adresso ci-dessus.

À, Département des Chemins
DES SOUMISSTONS eachetées

adressées au soussixné et portant
21/0 l’endos “ Soumissions pour

AALS routs. seront roçucs au bureau
du Greffier doin Cité, jusqu’à ‘Samedi, lo 19
Beptembro couraut, 3 midi, pour In construe-
tion d'égouts dans les rucsou parties de rues
Ol-dossous montionnées, avoc les branchements
Nécossairos, suivant les sections ot dovis quo
l'on pout voir auburoau du soussigné, savoir:

   

Rue du Dassin — A partir de | Met
allanÀl’oucet,une distanced'enironi
erges ;

Rue des Co savaires — 1eiJenhaPAsrr do 1a rue
Rue Panet — A partir de la tue des Commissai-
| Tes jusqu’à la ruo Notre-Dame;
Rue Eléonor — A partir de la ruc Ottawa jus-

qu’à In ruo William:

Rue Ne th=A partirde} dosCo
PsÀLeVAee nue
Juedela Montagne — A partic de Ja ruo Buint-
‘ Jacques jusqu'au sud do la voie du Grand-

Tone ;
Rue Se Ignace —A partir do l'oxtrémité du
* nrésent égout en allant au sud jusqu,à la

rue des Commissaires, uno distanco d’en-
viron 20 verges.

Rue &t Hubert — À partir de la rue Sherbrooke
Jusqu'à la ruo Chorrier ;

Jue Sussex — Dans toute sa longueur ;
‘Rue Se G: = A partir do la Craig jus-
ears amacllo dosFortintions TGJus

Rue Ste Catherine — tir do 1 Désé
ManetSPAS la ruo Désérs

On no s'obligoDas d'aecepter 1a plus basso,
fon.

Te comité des chetuins so ésorvo le drolt
d'accepter des soumissions pour un ou plu-
siours Ejrouts.

 

Avis aux intéressés -
AVIS PUBLIO cst par 3e présent donné que

l'on se proposo de constru los égouts ci-
dessus mentionnés avec les branchoments dané
le cours do Ja présento shison ; ct les proprié-
taires dans los dites rues ou prartics de rucs
pourront profiter de l'occasion pour fairo los
ranchemonts do lours maisons ou cours dans

les dits uts publics; ot les propriétaires
dans les ditos ruos ou parties de rues qui s’op-
posent À In construction des dgouts sont par
e présent notiflés quo leurs objections doivent

jêtre soumises au curnité des chomins ou à l’Ins-
éctonr do In cité, lo ou avant lo dix-neuvièmo
our de Boptomhro courant.

PERCIVAL W. ST-GEORGE,
Inspecteur de la Cité.

Durcau delEnencetonr do ln Cité,
tel de Ville,

Montréal, 15 Soptembro 1885,

FUMBZ

LE CIGARE

ALL NATIONS
Pur Tabac de la

Havane.

Se actailllo à 5 Cenis.
114 85-Sno

AVIS PUBLIC
EST DONNE que Théodore Alexandrs Gro-

thé, bijnutier, Albert Ujdério Grothé, horloger,
Loais Ovide Orothé, rier, Colbert Onési-
me Grothé, menuitior, Félix Ovila Grothé,
menuisier, ot Aimé Arthur Grothé, borlogar,
demeurant tous dans la c té de Montréal, par
Sentence de Milonçralle L. B. Ton,a des
a ola Cour Supérieure pour ls dittr

de Montréal, ont, le quatorziènie jour de
septembre courant, été autorisés à prendre ét
ont pris la qualité d'héritiors bénéficiaires de
ln succession do fen Jean je Grothé, en son
vivant bijoutier de In cité de Moctréal, leur

re:
Kt que le dit Théodore Alexandre Groth

ve qualitédo tuteur à Marie rr Vir, iin
Grothé, Jean Mario Abraham Grothé, enfants
mineurs issus du mariage du d fou Jean
Marie Uroth6 avec feu Mario Célian Deau-
ehamp,ea première épouse; et Dame Emélie
Georg ana David, de la dits cité de Mostréal,
yeuve en secondos toces du dit fen {een e
Grothé, on sa qualité de tutrice A Arsélie It
ne Georgiana Brothé, son enfant mineur issu
do son mariage aveoledit Jean Maris Groth6
Ont auf. par sentence do Iloney ot Gendron,
protonutaire de Ia dite Cour, été le même jour

 

| 4-158
 

 

 

 

 
sutorisés à prendre ot ont pris pour leurs dits
vpilles roapeotirement darrualité d'hérit ors

éfioiaires do Ia dite succession.
Et toutes , créanciers où débiteurs

du dit feu Ran Alaris Grothesont motisées ot
fran Tr de 20 gouverner en cocséquencd A
’’égari de de que desrns. due Jour à
Daté à Montréal, le dix-sept. ur de

septembre mil.ait cent quatre-viogt-cinq. du DéporiomentJeAngals Pour les intéressés,
’ " ©.B. LECLERO, N,V.

24-186 }

GROS: @. LEFRANCQ, No. 180 rue St. Hubert. décût P MANDEVILLE,
masi WLU EEL. To ‘ . w. —

| _ Cob J.S.FRY&FILS D. PARIZEAU,
oo _ _ Rristal it Kohden, Atix. — MARCHANDDE- ;

AVIS :°--"7, Pois dePciage.Gomi 0 ps = 2 14 In Vanitie Ve Bureaprincipale

. 3 |sotmbto =eWein, Coin des rues Craig et St. Deals+, —.. 10! Ÿ (Wiln<ona ainsi que (Ea fach du Carr6 Viger,)
_ rodShaetne‘de — GLOS: —

Cuin dos gues Crn’y at St. Denis, et 430FeEA
Pria rajsonnadle,

*2 fon85 1s

FABRIQUE DE

GIMENT HiORAULIQUE
D’HOCHELAHA.

Ouvrages de toutes rortes en Ciment d'Io-
o!aga 02 dePortland, concrètes, aavss. plau-
ers, carré aïque, citernes, Y2ser-

voies. enduits
en

Assortiment varié.

, IDOS
ntérieurs st_extérieais, mürs

ent de toutes les coulours, en posant le
ciment ; oes murs peuvent tre lavée comzols
peintaro, no seront Jamais altérés, au con-
trairo durciront. ,
Un ouvrier des plus habiles ost à l'emploi

de la osropagn e .
Prix déazttoute compétition.

BUREAU : 25 RUE ST, GABRIEL,
15 luillet 85-30

CAUSTIQUE|
La chote la plus Bcôhomiqué qué vous puls-

ses vous procurer pour faire le savon et pour
laver n'importe auoi. 5 cts par livre où $1.80
var 50 livres,ot au meilleur msrchG possible
auquart. Los crionnes nine sont tas rès-
ponsables où gai n’ont besoin que d’unepetite
uantité,doivont envoyer l'argent avec l'ordre.

ues Ia station du ghe de fer ou du
tenn Io plas pris de ches vous. Adresses

C. D. MORIN
1886 Rue Notre-Dame, Montréal

20 avril 85

LOTERIE NATIONALE
—DE-

M. LE OURÉ LABELLE.

VALEUR DES LOTS:
Promière Mérie « - $30,000.00

GROS LOT: $10,00000
Peuxitino Série « « $10,000.00

GROS LOT: 82,500.00

LE TROISIEME TIRAGE
— Aura lieu au —

Cabinet de Lecture Paroisaisl,
vis-à vis le Séminaire àMontréal,

MERCREDI, 28 Octobre
A DEUX HRORES P.M;

Si le tirage ne peut se terminor le 28 il
se continuera les jours euivants à la

© boure.

Hatez-vous d'acheter vos Billets,

COUT DU BILLET
…. 81.00
ww. 25 Cts

Pour obtenir des billets, s'adresser soit
on personne, soit {ar lettres enrecistrées,
au secr , 5. LEFEBVRE, Xo. 19
rue St, Jacques, Montréal.
\_Bnvoyes 5ots po

ent de l’envoi

 

 

     
    
        

      
  
    
    

    
      

     

            

  

  

   
pour et enrogistro-
dos billots. (Etats-Unis,

ets.
La liste otfiolelle des numéros gagnante
ers transmise le 2 sorembre À toute por-

ui en fera ls demande et enverrs
an timbre-poste de 3 ots, i15j-7m85

  

      

 

  

 

“Ouverture des Classes,
Aux Maisons d'Education ct à MAS.

les Conumissaires d'Ecoles.
 

L'augmentation de notre stock nourla vente
en gros à nécessité l'agrandissement de notre
6ta laremant a,nous occupons ba jonant
tout Io block Rolland, ds Ia rue St. Vincent,
comprenant les Nos 6,8, 10112 et 14 oh rous
avons un dérartomentapiels des rapiersdola
OOMPAUNIE DE PAPIER ROLLAND.
On voudra bien ro rappeler quo notre Librai-

ro offre l'avantere de l’acsortiment le plus
complet de livres olasaiques et de fournitures
d'écolo, et que nos prix sout des plus réduits.
Nous vous engageons A bien vouleir nous faire
parvenir vos ordres ausaltôt qu’il vous sera
possible, afin de ne pas prouver de retard
‘ouverturo dos classes. .
Catalogues, listes de prix, échantillons de

papier, etc.,onvoyés sur demandes,

J, B. ROLLAND & FILS,
Libraires éditeurs de la Nouvelle série de Livres

ture « ontpetit.

Nos 6, 8, 10, 12 et 14

Roe St Vincent, MONTREAL.

- == 14 . Na.

Notre Tympan Artjilsiel ef Porfrct
TI est recommandé par los savants d’Edrope ot
eriptif snatré contenant les témoignages do doe

ayants ot

OXYGENE

Fiuidev)

br 
' ImeSfe 973

ei

ESPERANCE

   

Une Merveilleuse Histoire
RACONTÉE EN DEUX LETTRES,

DU FILS: +28 Cedar £1,, New York,
28 Octobe, 1002,

“ Messeurs. Mou père demeure à Glover,
Vt, 11 a beaucoup soutfert desSerofules, et
Ja lettre ci-jointo vous dira les mervoilleux cf-
fots produits par la BALSZPAURILLE D'AIER,
Je crois que son saug Coit avoir été infecté
depuis dix ans au moius ; sans autre signo
6atérieur qu'une légbre plalo ecrofuleuse au
poiguet. 11 y à clug ans de nombreuses ul-
cères columeucèrent à se Ioutrer, et peu à
peu so multiplitrent & t31 polut que son corps
entler en fut couvert. Jo vous assure, incé-
sieurs, que sa position était bien critique
quand 11 commença à 20 servir de votre médo-
clue, Majuteuant il y & très pen d'hommes
de son âgo qui joulsseut d'une uellleuro
sauté. Jo pourrai Tacllement ucrumer clu-
quanto personnes prètesh cortifer de la vérité
des fnits que j'avauce,
À vous sincèrement, W. M. Piictirs.”*

Du PERE: “C’est pour moi un plaisir,
* en mêtue temps qu'uu de

voir, de venir auprès de vous atiester et recon-
uaitro les bieufaite que j'ai obtenus par
l'usage du la

Salsepareille d'Ayer.
11 y a six mois mon corps était complétement
couvert d'une terrible humeurct de plaies
scrofulcusea, Cotte hameur mo causalt des
démangeaix us constantes et intolérables, ot
à chaque mouvement de mon corps Jo peau so
fondait eu différents endroits, et lo snug con.
init. Mcs souffrances étaient terribles, la vie
tait pour mol un fardeau. Je comincaçat
uhage do la SALAEFAREILLE auinois d'Avril

er, ct Jo 1'al couflnué depuis lors, Un
changement Immédiat commença À s'opérer;
pou 3 peu Jes plaies so sont cicntrisées, et
ma santé cst devenue parfaite en tous les
points, de sorto quo je suis capable do fairo
uno bouuo journdo do travail, quolque j'aie
soixante treizeans. Plusieurs me demandent
comment jo suis parvenn À obtenir une guéri-
son si complète, alors qu'ils 110 croyaient
incurable; ct jo lour dis co que jo vous ra-
coute aujourd'hui. Glover, Vt, 21 Oct, 188,

A vous sincèreteut,
Isnease Prscoirs.”

Je SALSEYAREILLE D'AYER guérit les
berofulon et toutes Irs Affoctions ferofu-
louses. Elle nettoie lé #dng do toute impu.
Toté, et restaure la vitalité et la force à tout
10 système.

FREFARRE IAL

Dr. J.C.Ayer&Co., Lowell, Mass.
Vendue par tous les Drogulstes; prix 81, six

pour §5.

A VENDRE
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Le vapeur St Lambert
Bat dre, ba: t conte: -
ns defoin.et possèdenueneason:
Romique, À vendre l’engip du vapeur Ste II6-
lène, vendre Ja cogue du vieux vansur Lon-
Eueuil, cettecoque pent faire une barge de
première classe, e tout à des oonditivzs faei-

 

    

S'adrerser à
F, MANDEVILLE.

) Bocrétaire-Gérant de Ia Cie de Lorgaeu'l

No 10, Pince d'Armes,
De 10 heures A 3 heures p.m.
4 sofit-ino

La NOUVELLE MACHINE
f \ A Broder sur Canovas

g i Aveo Chiquge de Laine ou Cotoz
: ot aussi avec de Ia Laine.

Patontée 19 6 Mars 1882.
Fait aueï des » Tidice, Mi-

; taines, Pasi MER

NJ) Aveo facilité et rapidité. Prix seu-
lement uno piastre. ine en-

eaver In direction aur récop-vorée par
tion duprix. Agents demandéa Herivez pour
iroalaires à P. 06 routs 88
mazufactarier, Guelph, Unt. A
de patrons deFes 20738pour broderie.

nels
 

C. W. RAY & FRERE

DOREURS ot FABRICANTS de CADRES

Gravures sur acier, Litographies, Photo
phies. Peintures Àl'Eaîle,tos ete. encadrée
sur commande. à bon marché et à court délai

"3 No. 568 RUK ORAXG. 1a-11m85
 

Pharmacie Normale Francaise

Dr L. O. Thayer
PHARMACIEN- CHIMISTE

Depals 30 ans membre du Collège des Apothé.
calres do Lon , Gradué ea Medécine ot
Chirurgie des Collèges Moulll et Medécins ot
Chirurgions du Bas-Canada, annonce au pu-
bille qu’il a aobeté a pharmacie ci-devant ap-
paztonant à THEOBALD CHIVR,avoctoutos
ses droguos, imodécines e: étiquettes, st conti-
nuora la pharmacie sur lemême p Los
presoriptions et remèdos seront tonjours pré-
parées aveo le plus grand soin et sons se di-
roction spéoiale.

1879 ol 1381 rue Noire-Dame
Bandages pour hernie, une spécialité.

 

 

 

IMPORTANT

PiLEPSIH
pnsmeu, Eclampale et Névroses

sont roadicalrment guôris par ma
Méthode. Les Lonornires ne sont
dus qu'aprés succes, Traitement
var correspondence.

Prof. Dr ALBERT,
Honor6 par la Société scientifique frannaise

de la Médaille d'or de Ire classe pour mé-
rites distingués.

© Place du Trone, — PARIS. |

BIEN FAIT, CANADA
Les Européens et les habitants des Etnis-

Unis adimoitentque le

Coffréefort fabriqué
VAR

GOLDIE: & McCULLOCH
Est le'melllonr du monde

Kntrepota: 298, rue SL Jacques
ALFRED BENN.

Atont Général

SOURDS
érit Imsprdicé dans toutes se9 plaséos

d'Amérique. Éorives et domaudoz un livre tder
soeurs, jugns, ministres, d'homunes ot de fee
qui le aves le plus grand nlacair
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POUR
LES

Llonné

és qui ont été guéris en heh dent
a no lo voit je cn fe portant. 26 fait pur soûtrir ot donne ano guérison permanente

vo; J. Sl. NICHOLSON, 83 Clinton Pince, New-York. sact B-15
.

Fluide
OXYGENE

DÉSINFECTANT DELA NATURE
"7 (OB N'ESY FAS UN FOISON.)

ras

Le notifde 0e désinfestant, c'o:t l'uxixdae. qui est chnasé toutes les fois que le
Satiecontact avec une matière organique ioeslabre.

Pour14 Picottt, 16 Choléra; otc., c'est un déslafectant inappréeiable.
Ravenlo dbas . LL...

IR JRENNFETH CAMPBELL,
603,Kuo Uraig, Montréal.

-
“A QUI SUIT « rar» dans

autre Edition d'Hter sw
 

GUERISONS À LOURDES

Nous lisons dans la Croix :

Le Pélrin donne des détails sur few
guérisons de Lourdes ; nous relevons le
procès-verbal de la première de ces guéri-
sons.  Aujourd’Lui cesfro sont si nom.
breuses, qu'on n’en relève que quelques.
unes,

Milo Maria âgée de trente-cing
aus, était infirmière à l'hôpital Necker.

Ily a six ans environ, en ‘ransportant
un malade, elle fit une chute ai malheareu-
se qu'elle perdit connaissances. Quand on
lareleva, elle eut une hémorragie abon-
âante venant de l'estomac.

Depuis lors,l'estomac est resté gravement
malade, Les bétmorragies ae renonvelèrent
À de fréquentes intervalles. Puis elle com-
meres A voir des matières noirâtres, éou-
leur de marc de café, signe caractéristique
d’un ulsère d'estomac.
M. le Dr Bec atteste qu’elle était “trai.

tée depuis six ans pour gastrite chronique à
forme ulcéreuse, avec poussée de péritonite
chronique.”

Depuis deux ans qu'elle avait quitté le
lit. Toute nourriture lui était devenu iu-
supportable, À peine pouraitelle prendre
un peu do lait qu’elle reudait aussitôt,
Daou ces dernicrs temps ce chétif aliment
devait être introduit dans l'estomac au
moyen d'un tube, et l'estou:ss ne pouvait
rien garde,
On peut juger, d'après cela, dans quel

état de faiblesse se trouvait la pauvre ma-
lade. Pendant presque tont le trajet da
Paris & Lourdes ells resta sans connaissance,
A Poitiers, on la crut sur le point d’expi-
rer et on lui donna l'Extrême-Onction.
Entre Poitiers et Lourdes elle se trouva si
défaillante qu’on lui couvrit le visage com.
me & une morte.1 restait cependant uneétin
celle de vie qui devait tre ranimée par la
Mère de toute Grhce.
A son, arrivée à Lourdes,lope elle

fat aussitôt transportée iscine.
dames charitables, qui lai servirent là d’iu-
fitmières, attestent que l’estomas était hor-
riblement gonflé et le reste du corps d'une
malgreur cadavérique.

Onla plongea dans l’eau et oula retira
aumitôt. La malade déclare pvoir ressenti
en cet instant des douleurs épouvantables,
Mais aussitôt toute souffrance disparut subi.
tement, elle se leva et marcha,

Il ne restait rien de son mal que la sen-
sation d’une faim insupportable.Ellecoujura
de grâce les personnes qui étaient là de loi
donner à manger.
On lui présenta un morceau de pain de.

tmi-desséché. Elle le prit et le dérora. De
1a piscine, ello se rendit à la grotte pour re-
rercier la Sainte Vierge.

, Après une ferveute action de grâces,
comme elle revenait vers l'hôpital, ello ne
sentit défaillir en route, non plus de son
mal, mais de cette faim qui en attestait
victorieusementla gaériron.
¢ De grâce, un morceau de pain, s’écria-

t-elle, car je ne me soutiens plus.” On loi
offrit un second morceau do pain, qu'elle
mangea comme le premier, ct puis regagua
l'hôpital.
Le soir même,celle qu’on avait apportée

mourante à Lourdes, suivait la procession
aux flambenux, Le lendemain, 22, elle gra-
vissait, avec les antres pêlerins la montague
escarpée où l'on allait planter ls croix de
Jérusalem.

Quandelle se présents, le 23, devant les
médecius chargés de constater les guérisons,
elle avait déjà presque repris son embon-
point ordinaire. L'estomac ne gardait au-
cuue trace de la maladie,
La guérison était aussi compiète qu’elle

avait été subite.
Elle so plaint d'éprouver une appétit in-

satiable, dont elle est bien souvent hon.
tense, cor après avoir mangé trois rations À
l'hôpital, elle doit se mortifier pour ne pas
ên demander une quatrième.

Parmi le petit nombre de personnes gné-
ries par la Sainte.Vierge, qui sont venues
déclarer leur guérison à la commission
chargée de la constater, il y a trois’ autres
ças non moins étonnants. Nous nous con-
tentons do les sigualer en detüx mots.

 

 

Le burenu de Santé

Ma mardi, nn numéro epécial de
la GasddeOficteile ds Québec contenant ce
qui suit :

Résolutions passées au bureau da santé, lcs

10, 11 cé 12 seplembre 1885

Présents : MM, Hingston, MD, président ;
Macdonnell, M D, Lachapelle, M D,
Mount, M D, le maire Beaugrand,
Gray, tous de Montréal; et Drs Le.
mieux ct Marsden, de la ville de Qué-
bec.

lo Les municipalités sont requises d'or-
ganiser immédiatement des bureaux de
santé locaux conformément au chap. 38,
des statuts refondus du Canada.

20 Les bureauxJocaux de sauté daus
tout ce qui a mpport à la santé pullique,
devront être sous le contrôle du larcau
central, et devront se soumettre à tous les
règlements qne le dit buteau central aura
jugés ‘nécessaires, tonjours en -conf rmité
de tl'acte concernant la santé pulique,
chapitre NXXVIII des statuts refondus,

So Les bureaux locaux de santé devront
immédiatement informer le bureau contral
aussitôt qu'un cas de variole so sera déclaré
et sers À leur connaissance dans leur muni.
cipalité, Lorsqn’un cas de variole so déclare
dans uns maison, ls chef do la famillo est
obligé d'en faire rapport immédiatement
su bureau local de santé, sinon, le médecin
do 1a famille et les occupants de la maison
sont obligés de donuer ootte information.

40 Toutes los rues, ruelles, cours, privés,
places publiques doivent être convenable-
ment nettoydes immédiatement.

60 Tout malado affecté do variole on
d'aucun” antte maladie contagieuse sern
inolé conformément aux instructions qu'il
recevra des ofliciera do santé dûment op
pointés par le bureau local de santé de ls
municipalité dans laquelleil se trouve.
60 Des hôpitaux ou maisons apporpriés'de-

vront être établis pour les cas qui ne sau.
raient ôtre isolés convenablement à domi-
cile et les burcaux locaux de santé devront
y faire transporter les malades. ;

7o Un placard portant le mot “‘Pivotte”
devra être affiché dans un endroit visible
sur la m.°s;n où se trouve la malade affecté
de variole.
8o Il est défenda de transporter un ma.

lade affectd de variole ou de toute autre
maladie contagieuse, d’une municipalité
dans une autr sans nne permission écrite
de l'officier de santé de la wunicipalité dans
Jaquelleil doit ire transporté.

50 Toute personne décédée de la variole
davra ôtre inhuméo dans les onze houres
qui anivront Immédiatement le décès. Lo
cadavre sera transporté dircctement de non
domicile au cimetière et l'enterrement sera
strictement privé.

100 Touto maison où logoment, chambre
d'hôtel, maison de pension, magasins,chars
bateaux, voitures, ete, qui auront pu être
contaminés per la variole, devront Gtr dé.
infectés avec soin snivant les instructions
spéciales du bureau coutral de santé.

110 Si un cus do variolo se déclare dans
une maison dont une partie sert de mags-
sin, burcau, cantine, atelier on autre placo
d'affaires, cotto partio de la imaison devra
être immnédiatement fermée et devra rester
fermde A moins que daus l'opinion du mé-
decin du bureau ie sauté, le patient puisss
être suffisamment isolé du reste de la lui.
tisso pour quo le public ne soit nullement
exposé à la contagion et l'occupant de ce
maguin, lureau, cantine, etc, ot ses nanis-
tauts où employés devront btro aussi com.
p'ètement séparés du malade jasqu'à ce
que le danger do contagion soit passé.

120 Si un cas de variole se déclaro dans
une maison dont uno partie est occupéo
par des locataires, sous-locataires, pension.
air #, voyageurs, où si plusicnrs familles
habitent Ia mime maison, le médecin, du
bureau local de santé a le droit do faire {ramsoËter Je malado à l'hôpital des vario-
I£s où autre bâtisse destinée À cut effet, de

—

faire évacuer la maison et de la faire désin-
ecter,
130 Toute personnes dûment autorisée
le bureau de santé aura le droit dans

s limites de ss municipalité de visiter
toute maison, manulseture, waison d'édn-
cation, inatitation do charité, hotel, mai.
son de pension, ou tout autre LÜtisse pu.
blique ou privée, afin de s'asenrers’il existe
ou s’il n'existe pas dè variole où autre ma-
ladio contagieuse et ai les lois on règle
ments du bureau central y sont solgneuse.
meut observés.

143 Les bureaux locaux de sauté ss pour.
voieront «+ lymphe i pure, dont
l'origine aura été contrôlée par le bureau
central et offriront gratis, ls vaccination à
tons cetix qui n’auront été vaccinés
ainsi qu'à tous ceux qui auront besoin
d'être revaccinés, afin dose conformer à
Pagte XXIVVictoris chap XXIV:

1ÿo Les bureuux locaux de santé dovront
se pourvoir de logoments temporaires pour
ÿ laoler les cas 6 ts do variole Joh
ge pe la mature de Ja maladie soit bien
tablie.

160 Quiconqus violera aucah des rèzle-
ments du buüreai central de santé serà pas-
sible chaque contravention dé la pé-
nalité imposés ls section 10 du chap.
XXXXVI I des Statuts Refondus du Ca.
nada. :

170 Toute personne décédée de la variole
sra enterrée dans le cimetière de la muni-
cipalité dans laquelle elle ser décédée.

Apptouvé par le lieutenant-gouvernenr
en conseil seus l'autorité du chapitre 38
des Statuts Refondus du Canada,

Chambre du Conseil Exécutif
Québec, 16 septembre 1885.
 

 

“Le télékrapuè aux Etsis-Unis
Les Etats-Unis ont trois fois autant de

milles de lignes té phiques que tout
autre pays du globe : ont le double de
bureaux télégraphiques et envoient deux
fais autant de rammes. Chilfres pour
l’Union : .

163,940 milles de fils, et 14,402 bureaux.
Len dernier, il a ét6 expédié 57,942,248

La Russie vient après les Etats-Unis :
es 58,786, milles de fils, mais peu de
Lhreaux et envoie, pou de tBlégrammes.
La falls igne, l'Autriche,

ent avant l'Angleterre sons
port es milles. Elles ont, la 1èr 45,-
a 2e, 45,070 ; la Je, 31,121 ; la de,
a27,831.

, La Grande-Bretagne envois 81,345,801
télégrammes par an et passe, sous ce rap-
port, avant les euntréss que nous venons do
nommer, .. RELat

le ra

 

 

Mgr Beason et Ia presse

- Mgr Beason, évêque de NImes,en France,
rade E = él ventmandement

pour condamner lcs com
absez fréquents le midi de la France,
Mgr Besson fait défente aux journaux

catholiques de prêter leur publicité à ces
amusements scandalenx. Pais il ajouts :

“Qu’on ne s’exeuse point en disant que
ce sont des annonces payées : co ue serait
pas là nue excuse, mais I vation d’une
faute. L'Eglise nc se sent ni honorde ni
soutenue dans des feuilles publiques où l’on
intercale, entra le récit d'un § rinago et
l'annonce d'une mosse en musique, l'éloge
d'un théâtre qu'elle condamne ou d'un
combat qu'ello abhorre.”

de faureaux

, Les journaux cænadiens qui reçoivent les
annonces de théâtre, qui font de la réclame
our les mauvais livres, qui publient les
nilletons à sensation et qui prêtent leur

publicité aux associstions maçonniques peu-
tent méditer ces paroles avec profit,

—La Vérité
 

UN RESSUSCITE

La scène s6 passe en Autriche non loin
de Vienne, 3 P'erzig. Un enfant de 11 ans
tombait il y a quelques jours da haut d’un
arbre. On le trausports à l'hôpital de
Penzig, sans qu’il ent repris connaissance.
Pen de jours après, sa mort fat otficielle.
mont constatée.

Les parente, avertis par le télégraphe,
sccoururent à Penzig. On les conduisit
dans ls chambre mortuaire, où le cadavre
de lear enfant avait passé la nuit, après
constatation du décès. Qu'on juge de leur
Epouvante et de celle des employés de l'hô
pital quand le prétendu cadavre ne fat plus
trouvé & sa place !

L'enfant dormsit dans un coin de la
chambre mortuaire. ll ouvrit les yeux ot
taconta en pleurant qu’il s'était réveillé
pendant la nuit, qu’il avait poussé de
grands cris croyant être enfermé dans une
tave, mais que vaincu par le sommeil il
d'était endormi dans un coin, après avoir
réussi à se débarraseer du linceul qui l'en
veloppait.

Biznrreries do In Innçué francaise

Voici quelques-unes de ces bizarreries
vi causeuttant d'embarras aux étrangers
jaloux do so familiariser avec la langue
frabçaiso et avec sa prononciation :

Les poules du couvent couvent.
Mes fils ont cassé mes fils.
1! est de l’Est.
Cet homme est jier ; peut-on sy fier !
Nous ¢diitons de belles éditions.
Nous acceptions ces diverses acceptions de

mots.
Il convient qu’ils conrient leurs amis.
Nos intentions sont que nous infentions,

un procis.
© suis content qu’ils content cette his.

toire.

 

 

 

Les Caundions-frauçais d'Ottawn
et Riel

Les Cunadiens-français d'Ottawa vien-
nentd'adopter au sujet de l'affaire de Riel
des résolutions dont voici ls conclusion :

Jo Laisser l'exécution de la peine de
mort prononcée contre LouisRiel pour hau.
to trahison en suspens jusqu'd ce que sa
cause ait été portée devantle tribunal d’ap-
pel du Conseil Privé, en Angleterre, et
qu'il ait été adjuré en dernier ressort sur
toutes les questions constitutionnelles et
légales soulevées en icelle cause, devant le
tribunal do première instance, à Itegins ;

20 Nommer une commission de méde-
cins aliénistes avec charge d’étudier la con-
dition mentale du condamné et de faire
rapport ;

30 User envers le dit Louis Riel de la
cléménco recommandée per les jurés, en
commuant sa sentence, au cas ol le Con.
seil Privé la coufirmerait, de manière à
concilier les exigences de la justice et les
droits de l'humanité.
 

Nonvellio machine à coudre

Un ouvrier mécanicien de Brooklyn
New-Y.k, vient d'inventer une machine à
coudre d'uno puissancs étonnante ; elle
fait 89 pour cent plus d'ouvrage que toutes
les autres,
On I's essayée avec une machine & vapeur

etello a donné 2,209 points à la minute
On la fait partir et arrêter instantanément,
Elle est d’ane construction oxtrômement
simple.

11 eat très facile de la diriger ot elle cond
toute espbos de matière, depais Je cuir jus.
qu’à In toile Ia plus fine,

Le diocèso do TrofineRivitren ot do
Nicolet

La division du diocèse de Trois-Rivières
est répartio comme anit quant à la popula.
tion.
Nord :

Comté de Champlain... 26,693 catholiques
Trois-Rivières... .... 8,581 do
Comté de St Maurice., 12,877 do
Comté de Maskinongs 17,400 do

Sud : ;

Comté de Nicolet... 26,579 catholiques
Comté de Drummond a

oet Arthabaska...... 33,708
Comté de Yamaska... 17,959 do
Co qui forme une population de 83,810
ur lo nordet 73,237 pour ls sud. C'est-

Fire que Jo diocèse de Nicolet mp trouve à
der 3,527 Aînos, de plus que le diocèse e Trois-Rivières.

Conselt d'hygiène provincial

Le consil d'hygiène provincial n'est
réuni, hier soir,, dans les bureaux du gou-
vernement, rue Saiut-Galriel, sous la pré-
#idence du Dr Hingston.

Prieents : Dr Lachapelle, Véchevin
Gray, le maitre Beaugrand, Ur Marsden ct
Dr Lewieur, do Québea,
Ou prend comæmunication d'ano lettre

du comité d'hyg'èue du village Saint-Jean-
Baptiste informant le conseil qu’on avait
pris connalseanos de ses Instructions et
qu'on allait mettre tout en œuvre pour
cotnbattre 1'épidémis de la variole.
On discute Is teneur de cette lettre ct

on décide de faire répondre au comité que
de couseil d'hygiène provincial n'est pss
patisfait de la manière dont il fait lea
choses, Les fnetructions concernant ls pla-
cardage, l'isolement et la vacelnation n’ont
pas été observées,
En conséquence, ui ces mesures ne gout

pas employées daus les vingt-quatre heures
qui suivront Ja réception de cet ordre, lo
conseil provincial nommers des personnes
pour aller placarder de suite les run‘sous
infectées par ls picotte, voir à cs quel'an.
lemeat se fatse partout avee soin et fourste
du vaccia aux vaccinateurs,

Tous cos travaux sont à la charge de !s
municipalité de Saint-Jean-Baptiste,
On lit une lettre de MM, Louis Perrault

et Marterman, du comité des citoyens daus
laquelle on conseille de louer pour Gttu
transformé en hôpital civique, le bâtiment

del'exposition, connu sous lenom de grand
rant,

L'atlaire est défétée au conseil local d'hy-
‘ne,
La municipalité de la Côte des Neiges

proteste contre l'établissement d'un hôpi-
tal civique daus ses lim.tes et prio les su.
torités devouloir bien bâtir ailleurr,
On décide de faire imprimer sans plus de

retard les riglements du conseïl et d'en
distribuer des copies dans toute Ia provin-
ce.

On enverra dans toutes les maisons d'é-
dncation une circulaire pour les charger
d'exiger de toutes les élèves un certificat de
santé pour eux et leurs familles, approaré
per on médecin, ce certificat devant être rc-
uouvelé si on le juge nécessaire,
Un sous-comité, composé da Dz Lacha.

pelle et de l'échevin Gray, est chargé de
réparer un mémoire sur les aneïlleara
moyens h prendre pour désinfecter les mai.
sons,et pratiquer l'isolement.

Le Dr Hingston ost chargé de prépater
un mémoire pour l'ussge des vaccinateurs.

Pois Ja séance est levée. On elégera da
niolteau ve soir.
 

 

Le bl6 dans 1e Miunesoia

Il appert da ra officiel de l'avais.
t secrétaire d'Etat et commissaire des
tistiques, M. A. F. Nonlin, qua nous

venons de recevoir, dit l'Æcho de l'Oucst,
que le nombra d'acres ensemencés en blé
l'anuéo dernière dans le Miunesota a été d:
3,109,874, et que la récolte de cette céréa-
lè en 1884 à êté de 50,485,017 boisseaux,
sbit une moyenne de 16,23 A l'acre. Cette
année l'étendue d'acres ensemeucés en blé
et de 3,181,671 ; le chiffre officiel de lu ré-
œlte du blé pour 1885 n'est pas encoru
donné.

. Le maïs, il a ét$ ensemenoë en 183$,
535,183 acres qui ont donné une produc-
tion de 16,761,495 bolsseaux—moyenue
par acre, 31,82. Fo 1885, il a été eusemez-
0é 635,070 acres.

Avoine, nombre d'a-res ensemencés l'an -
née dernière, 1,089,138, récolte, 30,972,-
079 ; moyenne par acre, 33.93. Nombre
dacres encemoncés cette année : 1,095,.

. Orge, 285,252 acres ensemencés en 1884,
Técolte : 7,601,520, moyeuno PA acre :
24,54. Nombre d'acres ensemeucés eu
1885, 393,607.

Graine de lin, nombre d'acres ensemen-
cées en 1884, 124,815, récolte, 1,436,527.
Eteudue cnsemencéo en 1885, 229,713.

_ Il y acra cette année assez forts dimina.
tion dans In récolte des blés du Minnetota,
causée par les friquents et violents orages
dsLite.

à même pour le mai-, pertes considérs-
plen dues aux gelées Fativenqua nous avons
ci depuis quinze jours A trois semaines.

  

PETIT ECOSSALS

Myaenviren 8 mois un jeune homme
d'uno quinzaine d'années détarquait avec
les immigrants d'Ecosse à Montréal. !t
était sans abri, sans famille, sans scours.
Le surintendant du Boy's Home se char.
sea de Ini trouver un emploi. En effst au
tt de quelques termps Peter Kerr—c'est

le nom du bambin—était comme aypreuti
imprimeur chez AIM. Morton, Philipps et
Co, rue Notre-Dame,
On fat d'abord très satisfait do ça con.

duite, mais peu à peu il devint paresseux,
querelleurs, finalement quitta lo service.
On le fit arrêté de suite et ce matin il a

comparu devant le magistrat de Police.
Le Recorder a bien volu suspendre sa

sentence contre Ini à condition qu’il te-
prenne son ouvrage. Karro a accepté la
condition et est retourné chez ses putrous.

 

Les conguctenrs de l'Intercolouial

Les élections de 1'axsociation des conduc.
teurs du chemin de fer do I'lutercolonial.
ont eu lien dimanche dernier, à la Rivièr-
du-Loup et les messieurs dont les noms
suivent ont été élus officiers :
L H Levsssour, CC, réélu.
B Walker, ACC,
À Moreau, scc-trésorier.
F Damont, S C
M. T Marchesssult, J C, rééla.
A Bouchard, T S.
G Maxwell, O S.
M, À Moreau a été élu délégas pour re

présenter l'association à la convention de
uiseville, Kentucky.
Il y a en ensuite dîner suivi de musique

et de chant, chez le conducteur eu chsf Le-
Vasseur,

 

ACCIDENT

Un nommé Jarvis employé à burd de la
barque ¢ Levy Grandville,” n’est brisé 1 ne
côte accidentellement. Ou l’a transporté à
l'hôpital Notre-Dame.

 

Grand succts des
ottro,

M. L, E. N, Pratte de Montréal, vieut
de recevoir le télégramme suivant :

Bowmanville, Out., 10 sept, 1585,
Nous venons d'être notiliés que la plus

haute récompense, le Diplôme d'Ihonneur,
nous a été décernée pour nos orgues à l’Er-
position Internationale d'Anvers,

DoxiXIoN Oraax & Piano Co.

Caundicus cu
pe

  
Picotte—1791 nouveaux cas. La chu

“stexagärée, hv velu diminue tous les
jours dans les quartiers où l'on fait Usage
de l'eau minérale do St Léon. Une récuu-
pense de $100 sera donnéeà toute porsontie
qui faisant usag» de cette eau célebre sets
atteiute de la picotte.

E. Maesicotte & Frère seuls ngeuts à
Montréal, No 217 rue Ste-Elizabeth. Tulé-
phone No 810 A.

—La Salsepereille d'Ayer peut être cou-
xidérée, par ses vertus infaillibles, comme
le seul spécifique pour les maladies dn sany,
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DRAPEAU & SAVIGNAC

Plomblers, Ateller de Ferblanterle, ttc
120 ruo St. nure ni M n'eéal.

MM, DRAPEAU & 84 JIGNAC 6chargen
etout ouvre, at que pgavert irewh An

, ep _Ferblang, ou _Tola ça’ en: .toutes ospdoos doKBP RATE-N' à des prix
mu .

éciali 1 ¢ 1a réparation desSpeo pat Jaecl garter I Fournaises es Vourzaise à
l'eau chaude et à l‘air chau à combinés.
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‘ Uno célèb ‘COUR DU BANC. DE LA REINE| CommauteationsééhaptéBsäues -| oni it eMgl DCE SUIT: a pars dans |. cause re ( ques Chronique Kteligleuse 5QUI IT: p 3 La Hoye 17—Le ds Jeanne Lo- |. Des communications télé ues sont 1 5 » 22vsnotre Entre rettr, cette fille belge qui, Is 16 mars a LU6 FLOCLS UK CONBXLINE ACCUSZ DU MEUL- maintenant établies entre Montéal et Gorel. Mardi watin a eu lieu à la chapelle | Bervante demandée famille de deuxd'au coup de revolver lo consul joponais TRE DU COMSTALLE MALOXK On est actuellement occupé à 1a pose des file "des SœursOriser, à Québec, une des plus personnes, pus d'enfan pas do lavage: =
GA ET LA Sakusads, à commencé aujourd'hui, Kot- : à Boucherville et à Varennes, Ct Amposatescbrémoniesdont uneinstitution (CEE JM, Barcau de L'Etendôrd,. rdam, it été le tre de n. vin ts’ — La défense voudrait obtenir uno déclara- 17 Beptembre : pusss foncaLo at

Des piècns contrefaites de 10, 25
ot 50 centins circulent ement de
co temps-ci à Ottawa. ‘imitation|
cat très bien réussio. 10°

 

On dit que lo gouvernement et la
compagnie du Pacifique doivent
s'ntondro pour envoyer dos produits
do Manitoba ÀJ'exposition coloniste,
l'annéo prochaine,

 

La plupert des capitaines de na
vires ot des pilotes signent en co
moment une requête qui sera pro-
chainement envoyée su gouverne-
ment, dans le but d'obtenir l'érec-
tion d'un phare, au port Lawis.
Nombre d'accidents sont déjà ‘ar-

rivés À cetallt, Les a cum
TITTY kv 10 1

L'Indéperdance Lele. signals.lo
départ pour le. Congo: de M. Jans-
sens, nommé chicfjustice de l'Etat
libre. M. Dostrain, secrétaire do
Junssens, part aves lui, ainsi que
M. de Cuvelier qui va romplix les
fonctions du juge. M. Janssens
était, récemment oncors, consul
belge à Québoc.
 

M. Wim Shoppard, inspooteur des
Postes, eat arrivé, ce matin, d'uno
excursion d'uno quinzaine de jours
au Inc St Jean,

M, Shoppard rapporte qua la ré
colte n’y à nullement souffert de Ja
rolée, comme quelques journaux
‘ont annoncé, mais qu'elle est au
contsaire des plus abondante.

L'Hon. Trésorier do 1a Province o
notifié lo consoil do la ville do Lévis,
que le gouvernement n'ncceptora pas
son offre de 867,000 pour régler la
dotto do la villo do Lévis envers lo
fonds d'emprunt municipal, que
rien moins que $100,000, no sera
accepté, ot quo la corporation do
Lévis doit payer cotte somme,

 

L'honorablo M. N. G. Ordway,
ux-gouverneur du Dakota, parle en
tormes flattours du Nord-Ouest. Il
dit quo nos terres valont mieux que
ualles des Etais Unis, que le Nord-
Quest u devant Ini un avenir glo-
rioux, ot que le chomin de fer du
Pacifique cat construit d'une anid
ro admirable, chomin qui doit faire
l'orgueil du Canada. Si M, Ordway
ne #6 montre pas plus prudent dans
ses romarquos, il cst cortain que”les
grits-libéraux vont lancer à sa pour-
suite lours moillours lôvriers,

Lo sénatour Howlan, de l'île du
Prince-Édouard, n proposé, peudant
la dornidre session du Parlement,
d'étublir uno communication ontro
Ie ob la torre formo au woyen d'un
tunnel sous-marin qui serait vons-
truit entre les caps ‘l'raverse ot Tor
mantine. Depuis cotto époque, lo
profeasour R. 11, Bull, de l’Univor-
sité du Now-York, et M. IT. 1fall, do
In compaguio du tunnel aous-morin
do Now-York, ont visité l'Îlo ot se
sout prononcés en faveur du projet.

Il y a un tunnel semblable de
trois millea et quart do long sous la
Tamize. Lo projet n'est donc pas
absurdo : mais cotto cntropriso se-
rait oxtrômoment dispondiouse, C'ost
la seulo objection qu'on pout fairo à
co projet. “w
 

Nouvelles de Québec

 

Québec 18—La Batterie de place, numé.
ro 2, de Lévis, dont le capt. 8. Q. Vien est
le commandaut, commencrases exerrices
annucls sous pou.
On sigonle la réepperition a,cette

ville d'un cacro, a al tler
lui l'année orale lorsqu'il Fadresasit
sux citoyens en sollicitant dea alionnements
aux Annales do la Boune Si¢-Anne, au
Courrier dw Canada an Journal des Cam.
paynes, etc.

Cette année, i\ n changé de rôte. Il
quite pour la Saint Viuseut de Paul.

‘—Une touchaute cirémonie n eu leu
lundi à Saint Félix do ap Rouge. M. ot
Mme Charles Ieclerc célébraient leurs no-
css d’or, entourés «le leurs enfants ot patits.
enfants et d’un bon nombre de parents et
d'amis venus de Quéleo et'deg parolsscs
environnantes, . ot

Uno mense solennelln à été chantés Jar
M. l'abbé Beaudot, curé de’ l'endroit qui, a
fait dans cette circonstanos tine allocution
fort touchente. : a
— Lora do P'incendie do Is tye Champlain

uno femwe a Gilli périr dans les flammes ;
on dut la sortir de sa maison dans ses vôtes
ments ide nuit,

Qu rapporte qu’uu ateamer appartenant à
MM. llubio, commandé par le capitaine
McGrcevy, à sombré en mer ces joorm-el à
£00 wiles cnviron des Iles  Barbwles,
John McGreevy, lo capltaine ; Albert Wile
sun, le second, ct l'ingénieur St Pierre ont
été recueillis en tarotpor un autre steamer
et cuuduite on Angleterte.. we

—le Daly Telegraph-patlo d'un cay de
ploote A St. Raymond, padre do -Potrtniuf,

—L'eifectif du 87ième Latailleri, cam
Lévis, ve composs de 224 soldAth et95

officiers, Cee
C'est, croyons-nous, le.jlas considérabls.

de la brigade. . =

Petite Tolégraphio.
Ottawa 18-—Les travaux au parc do Hull»

à côté du burcau do Puste, avancent rapi*
dewent,

Ottawa 18—Llusicuts luoomotives neu.
vea gui out 614 faites daus lon manufactures
de Carleton Place, ont été ison sur le chee,
win de fur canadien du Pacifique, Elles
presentent toutes une belle appearence.

Copenbague 18—1a banque do Vario a
tuehdu ces paiements À cause de la perte
de tout son capital par la frauds de la part
da vra directenre.  l'iuxieurs employés de
la banquo ont étéarrôtése © °°

 

 

 

Un discours

Londres 17—Sir William Verue “Mar.
court, dans un discours qu'il a fait & Ply.
mouth avjoani’hiui a dit yuo lo: dernier mi.
nistère était disposé à proposer l'Abrogation
comploto des Juis de ocercitiva poorl'Irlande
en couservant copendant toutes les mesures
édictées dans les lois costre le lvycottiag,

, Unespmdnmmattons
Vienne 17—LA capitaine yBatod/Polker a

été condaruné à un an de juison ot à la
perie de son rang dans I'a pour avplr
manqué à Ja discrétion professionuella on
révélant à dés étrangers (es: sectes Till.
taires, i avtnd regen.2 V4

|Dao
Québec 17—La Gasells Officicllspuliide.
von,maten vig toutesesrés

2 s da comilé
ccnirul d'hygiène, pour cotabatt#e-l'épidé-
mie de Co

|e;

ols A trols mols.
La cour refuse d'accorder 1s remise ot

débats commenceur. ’

 

RMévoite auPéron

Lima 1

Un petit nombre d'entro eux seulement

deritnebuellomentdespréperatilst actuellemen ur
se diriger sur Maccayolica bar but Fax
citer les Indiens contre lo gouvernement.

11 n'y a rien & craindro cependant car la
saison est trop avancée, les routes dans les
montagnes sont couvertes de neige.
Un officier de l'armée a été récemment

fait prisonnier parce qu’on le ‘considérait
comme un des Auteurs da ls rébellion.

Une médaille pour Ies voloniaires

Ottawa 18-—Lo département de la milice
a été informé que le gouvernement impé-
rial allait donner nné e en argent à
chacun des volontaires qui ont prie pert à
la mp - de la rébellion du Nord.
Onest. Is uouvelle sera publiée dans la
Gazette du Canada samedi,
me

Tenplio nu Ing fit Jenn

Québec 18—II parsît que St Prime du
Jac Bt Jean a été visité par un tempête de
grêle. La grêle était grouse comme une noi.
sette et a fait des dommages considérables,
Dans certains endroits, fl à tombé plusieurs
pouces de grêle. : :

“Coup de couteau
Québec 18—Lundi, un petit vendeur de

journaux nommé parent et qui demeure à
St Sauveur, chez sa inère, une pauvre veuve
a fait rencontre, dans Is cite Lamontagne,
d'un jeune Waters, dont lo était épi-
cler rue de 1a Fabrique et qui l’a souifeté.
Parent, qui est bien plus jeune que son
agreaseur, 8 tiré son couteau de poche et
l'on à frappé au poignet, lui faisant uno
entaille assez grave.
Une plainte n été logée au poste de la

paix, et lier l’arent n été n:uëté per le
constable provincial Patry. (5

 

L'hon M, White nu Nord-Ouest

Ottawa 18—L'hon M. Thos White mi-
nistre de l'Intérieur, est parti hier soir
pour Je Nord-Ouest. 11 fers une enquête
sor 1a condition actuelle deshabitantsde
cotte partie du ;. co qui le mettra plus
à atime.do mieuxdiéiger lesaffaires de son
dé ment. \
“M. Whito est accompegné de son secré-

taire privé M. Pereira.

 

Len terres du Smo Bataillon

Québec, 18.—Le lieut-col Amyot à reço
d'Ottaws, les plaus et los docummenta roln-
tify aux terres de la montagne à la Tortue,
qui doivent être données aux volontaires du
Ome bataillon. On dit quo ces terres sout
thagnifiques, qu'il y a de l’eau cn quantité,
ét quo le climat cst favoratlo,
Les membres du mo bataillon se réuni-

-ront prochainement, afp de prendreune
‘I décision sur ce qu'ils doivent faire,

Lou cougrts du Moxique

Mexico 17—Ln congrès s’est ouvert mer-
eredi. Lo président Diaz, dans son mes-
noge, à déclaré qu'un traité de commerce
avait été conclu avec la Suèdo, ot In Nor-
vège ot que lo Mexique était en relations
amicales avec toutes Jes autres puissances,

 

Le vbolern

Londres 18—Une panique règue à Pa-
orme, en Sicile, à cause de l'apparition du
choléra. Les linbituuts s’eutuient de la
ville. On manque de vivres Les citoyens
de Naples envoient do l'argent ct des vives
pour sccourir les victimes.

 

LE FEU DEN PRAIRIES

Steele, Dak 18—Lo feu fait des ravages
conaldérables à l’ouest et au Nord d'ici,
Lea cultivateurs den onvirons de Sherling,
ont tout perdu. Da nombreux champs de
blé sont en fen. Chaque habitaut va per-
dre de 300:à 8000 boinseaux de blé.

Procès do donze bandits
Vienne 18—Lo bandit Pipinenian et

douze do ses compagnons subissent en ce
moment leur p 3 Gorni Milandvich,
Serbie. Ils sont accusés do 47 assassinats
et de 043 vols. |

PIEVRE SAUNE

- Gosymas, Méx., 18.—~La fièvro jaune
aogmonto ses ravages. Ou obtupto 120
cas depuis le premier septomine, dont 29
mortels.

L'épidStuio à fait son apparition 3 Her.
mosillo et Mazatlan, .
, La chaleur eat excessive.

» 4
 

' Les Lriandnisdes EintaUnis

Washington18—Une vombreuso réunion
d'Iglandais awéricains, à eu lou Lier soir at
a adopté des résolutions, approurant lo

mo du Parnell pourla restauration d'un
Parloment irlandais. Foran, membre du
Congrès, jivaidait- l'asmemblée et des dis-
cours ont été faits par Lawlor, nutre mem.
bro du-Congtès, et ‘pur plusieurs autres orn-
team, Ea

En enmpngro flectoralo en France
‘Toulon 18—M. Clemenceau n fait un

iscours élocturai, hier ,aoir, (oi. Il à été
éolatnd avec eithonsiasmest reconnu pour
6Thel'déà radicauys M. Gorchen n tenté
We 148 répoudri" Wapa se
dre: 115nes Tate ga

i Proa'U¢ 4,000 poratnnes assistolent a In
bichon.” TT pee ” te Le Rl]

°
ve amas,

faite enton-

 

Sh Les Canicroons,. ..
' { Londres 18—L'inclémence du climat des
Camoroons est prouvé par le fait quo la
moitié des. équipages des cuirassés alle.
Hands stationnés en cet endroit, est wa.
ado, = me

jt La pdcotte a fait son apparition À Elsi-
more ; la garnison à quitté l'endroit. »-
! » Den ordres ont été onnds pour faire vac.
jelnertous lea habitants de co district.

 

fr Emprant pur l'Espague
“ Madrid 18—Le gouvernement a décidé
do faite des déponses comidérablos pour sea
défungcn cotières et navales, l'achat do croi-
seuta ot torpilles, ete. À la prochaine réu-
ion des Cortès, il demandera l'autorisation
“de faire un empront, #2: ‘
.: On croit que cet emptant sera de
:6,000,000 de trancs.

! Uno grande quantité de vivre et plu.
'alenrs gros canons ont été‘ envoyés à Ha

* L'Allemagno “na décldS de romettro A
plus tard le renvoi de ses réserves navales,

+

 

LA CHASSE AUX DUFILESZ
Trois hommes derasés mortellement.

Bisimark, 18—£hsLaflin, canadi n dis-
tingué, Jno WilionéÉ deux antres ches-
seurs sant partis, il ya quelquesjours, pour
aller A Ia je aux baifles, our len Doris
de la rivière Mirsoori, À 800 milles au
nord ouestd'ici,

Las chasseurs ayaut aperçu Un troupeau
de 200 de ces animaux, es ruirent à sa F-
suite, Tout ou), une tempêls s'éleva.
Lo vent sonleva poussière ot les feuilles
d'arbres, qui aveugièrent les buies et les
forcèrent À rebrousser chamin.

Les quatre chasseurs furent renversés
r les‘animanx et tous, à l'exception do

‘Wilson qui réussi à s'échapper; forant éers-
séa en bouillla. re

}
!_ Maxime—Si j'avais à choisie entre la
"beauté et la bonté, ‘Je prendrais cette der.
nière ; car, lnbeauté, on peutl'avoir arti-
ficicllement %l’aidede la :*Lotion Per-
sienne,” mais qui cat capdblo"‘te cacherug,

 

 mauvais coeur,

tion de folie et demande Ja remise du pro- |

Ln général OCackrds a toutxé- à,
gemmerit itsJos Montoderos L se joindre

Séance de l'après-midi

Présidence de Son Honneur l'hon juge

L W Bicotte greffler,
Le Dr Leprohon dit que, le 19 juillet

dernier, il futappelé à la station de police
1a rue Ÿ pour donner ses toins au

défunt, Jehn one, 11a constaté qu’il
avait reca uns blessure (où coupure) sur Ia
“bosse occipitale. Cette biemure avait un

co et demi de long environ. EI a fait
pensement de la L et a fait con-

duire le défaut à «a maison. J1 loi ‘a don.
né des soins pendant trois ou quatre jours,
ot il a ensuite discontinué nes visites. Le
Dr Guérin était le médecin de la famille.
Le 27juillet, en cothpegnie du Dr Gué-

rin, il à fait V'exameli’posf snorter, et on à
constaté qu'il y avait une fracture de la
bosse occipitale et des caillots san à
auche et à droite du cerveau. On con-

clut que la fracture do 'occiput fut la cau-
se de ls mort du défunt.

Puis ia cour s’sjourne à demain, à dix
heures.

18 Septembre
(Séance du matin}

Lo Dr James Guérin cat appelé et rend
un témoignage corroborant celui du Dr
Lepsubion.

| remarqua une bissauro aur le Lros,
mais «lle n'avait pes du être causée par
l'accident que causa ln mort de Malone.
D'après le témoin il était presque impossi-
ble Malone de survivie, mdmo avec las
meillours traitements, à 1a Llessure qu'il
avait zegue, 11 admet cependant qu’il a vu
pevorsonnes survivro des blessures plus

uses
 

  

Grandenusembléo des CoMmmDiN.1NnE-
chands

Ceux qui ont aasisté à le grande assem.
blée des comuis-marchands quis en len
hier aur, en plein air, au coin dus rues St.
Laureut et Sainte Catherine ont :1 se con-
vaincre d’ano chose, c'est que Iv mouve.
ment preud de l'importauce de jour enjour,
et quele publio est bien décidé À l’aïder et
l'e r lo plus possible. .

Plus de 1000 personnes entonraient l'os-
©,

matourstens,pavcand byulge St à étôappe er
l'hsserublée, et M J D Labreeque Prissait
comrue secrétaire. Lo
Le premier orateur inscrit était M Bta-
las COL
M. Côté a fait l'historique du mouve-

ment de ln fermoturo de bonne heure et a
ditfe sile mouvement prevait sujour.
d'hui des proportions rossurantes, cela était
dû en grand partie À l'initiative des war.
chands, car sur 273 marchands do cette
ville, 257 ferment à 8 heures ot avant. Les
cbuunis ont travaillé ot sout prêts de tou-
cher à leur but.

L'orateur passe eu revue les obcjoctions
quoles récalcitrants posent ot les resout.

Prenaut la queation au point do vue wo.
sal is dit qu’il faut que commis s’ins-
traisent et pour cela il Jour faut du tem
Ts seront appelés plus tard à fournir
Homes aux administrations municipales
ot gouvernementales,
M. (Otd cot vivement applaudi ct BL, P

E Trewiblay lui scoède.
11 fé icite lo public aur Is peraévéranco et

la prud«uce qu’il a mises pour faire réussir
In gravdo démarcho des commis. II cito le
jugement de Son Honneur le Recorder de
Montigny pour démontrer que la moralité
et la société exige la fermeture de bunno
heure.

11 dit que quelques marchands peuvent
souffrir du mouvement, mais la majorité
doit primer la rmiuorité, l'intérêt général
doit passer nvunt l'intérêt particulier, la
nation avant la famille,
M. A. I. Poirier fut casulte présonté à

l'auditoire.
M. Poirier est toujours éloquent. 11 con-

sidère le mouvement au point de vue hu.
manitairo, hygiènique ot national, et dé-
veloppa sagement an thère, ot termina en
en engepeant la minorité à edder le pas à la
msjorité.

Charles Champagne dit que le mou-
vement est une affaito d'intérêt publio et
que In moralité a tont à y gagner, ne

Hest suivi du Dr Robillard qui rappelle
ue dans le bon vieux temps ces marchands
ermalent de bonne heure ot qu'ila n'en
étaient pas plus pauvres pour cela,
On passa ensuite nn vote de- romercie-

mentaux orateurs à la presse ct au prési-
dent do l'Assemblée. :
M. O. Fauteux pour torminer l'assem-

blés s'approcha sur le devant de l'estrade
et domanda à l'auditoire si d'après ce qu'il
venait d'entendre il ‘at convaincu que Ja
fermeture-du bonne heura< était Tne
cho.

Les bravon qui éclatèrent Ini proavèrent
amplement que les personnes présentes
penchaient pour I'affirmative, ° 3

"NOCEN D'OR 7." -

phanie.
famille de, Al, et Mine Séraphin Le-

de ces deux vénérables pionniers qui
bralent Jo b0a anniversaire, do leur mariage

un enfants ot politu-en fants.
! Tone; vieux comme jeunes, avaient vonlu
Gorn présents à cetie réaniou de famille,

que ia célébrution

jui en ot été les témofus,
‘ Alla de 48 n

“Qu coaveut,

à la messo qui
homm

» Vu a p

onions accords do l'orgue rendait celte

dite par M. l'abbé ‘Prud-

A cette meno Jtnit un, digne tribut d'hom-
mages reudas À BL, Séraphin Leblanc qui so
sachin plus d'ano fols pond assuper Ia fon.
lation de cette paroisse. "77 Lot
Un magnifique banquet fut’ servi an re.

tour de l'égliss. Lo reyto do la journdsas
Press dans la jele ‘la plus franche, puison
ud sdpara avec l'espoir que lo roixantidme
aunlversairé réunirai} ducore une fols cette
heureuse famille. =

UNE MAISON VIDEE

Il y a Uno quinzaine de juurs, un atué-
ricain du nom de Johu Simpeon, arrivé du
Kentukey, s’est reliré dans une maison
mallimés portant lo No 8 dels rue St
Justin et tenue par Hottie Patterson. Hier
soir, Simpeon vint se plaindte aux détec-
tives Lapointe ot Nengele que lex demoi-
selles de la'maïson ini avaient volé la somme
de $350. N

Les deux détectives so rendirent do suite
ree St Justin et artôtèrent les personnes
suivantes : Iottie Fatterson, Cainélia Roy,
Mad. Shichan, Florence Thompson, Cécilia
Rgerton et Aray Giteon. + :

‘Tous les aix ont comparu co matin de
vant Jo magistrat Desnoyers ot outplaids
non-coupable à l'acemuation de vol. te

{ Leur procs a $16 fixé À mardi prochain!

. Une mino d'argent A

M. J L'Podpau, qui à voyagé sur la ti-
vière-Mattavran, pour N° le bour, La.
tour,‘eatarrivé, avant-bier, da lao Témis-
kamivg.© :
7 M, Pednay,dit la Pallée d'Otfdua, nous
a apporté un wagnifiquo échantillon des
mines d'argent que possède dans cetto rd.
glon, M. Wright, M PP Pontiac,
‘L'écbantil on est des plus riches,
Sete BY

 

Lesamers indigèncs—Les Amery indi.
es excitent l'appétit, Tacilitent la diges-
et régularisent les intestins. Ils xo

veutlént 23 cts dans les pharmacies, 
re

Uno docea joyouses fêtesdefamille qu'on
appelle nocss d'or a eu lieu dernièrementà |:

Vbluno avait le bonheur de go rétinie anprès
clé.

9

on y voyait cu mémo temps cinquaute-ot.

agréable à plus d'un titre ; aussi, est
besoins do dle Bein
quautenairefut. remplie de charmes quipe
w'ellaceront. pas daus la mémoirade coux |,

hausser encoio plus l'éclat de
Ja fôte, les bonnes Sœurs duvillage avajent
dlécoré ares un goût remarquable le chapelle

Tout le viilage b'élait donné rendezvous
ut

Sant tnajestucux so mélsnt aux hex.|

des plus sunvce,
La vrésenco de ln population du village

 

Chova) noyé

Hier, le cheval d'un charretier s’est noyé
au pont Wellington. Boy

Lorsquelo charretier étant arrivé près du
t, co dernier était cavertpour permettre

Fan vaisseau de passer,
Tout à coup le cheval prit le peur, se

laugs sur Jo pout ot tomba Àl’esu,

 

a
ABATTOIRS

Une assemblés du sous comité des mar.
chés n eu Heu hier apris-midi 3 I'Hotel do
ville daus le but d'examiner la propodtion
de M. Kennedy au sujet des abastoirs,
. he s'est ojourné sans prendre de réso-
ution,

 

- co.BLESSE

Hogh Willlems employé à bord du va.
‘‘Barnis” s’ent infligé de : grave

bossures À Ja tête hier en tombant. re 1's
conduit à l'hôpital Notre-Dame, ,
—

Lesergent Dreyfass

Le sergent Dreyfuss est mourant à l‘hô-
pital général. BoE à me 2 esse
La force de police perdra on loiun do

ses hommes les plus dévonés et des plus
estimées, : . “ . ;

FOURLECAMP (
Ceux qui désirent prendrepartau camp

militaire de Laprairie s’adresseront au Lt:
Col Labranche,au inarch6 Bonsecours, tous
les noîru de cette semaine,

 

ELEVATEURS

Cetto semalno où a commencé ‘les tra
vaux de construction des élévateurs à grains
près des hangars du Pacifique. °

 

EXPOSITION
Mercredi 23 Soptembro aura lien A St-

Jérome l'exposition du comté do Terrebon-
ne. ,

 

BAZAR

Lo bezar de St Henri s’est terminé wer.
credi soir.

Les recettes sont d'au-deld $2000, La
votation entre MM. Roy et Biel s’ést ter-
mind en favour do M, Riel par uno majorité
de 3216.

Consell demille

Séance du conseil de villo‘ lundi pro.
chuin. M, l’écheviu Jecnnotte doit présen -
ter une tnotion demaudant qu’on fasse im-
primer, pourl'usage des membres, le témoi-
lego donné lors «de l'enquôtt'tur les finan.

; 44ces de la até. peus >

 

Dernier concert --

La tousique de la cité donnera dimanche
soir, ai le temps le permet, zon derniercon-
cert do la saison.
À cette occasion elle jouera ls symphonie

d'Hayden. On prépare un spleudide pro-
gramme pour cite soirée.

vol.

Gédéon Taillefer, ancien employé de M.
Joseph Denis, boushor, a comparu co matin
devant le inagistrat sous l'uccusation d'avoir
volé son ex-maître cent livres de suif, un
mouchoir et un verre.

Taillefer plaide nou-coupable ot subira
son procès un autro jour.

Querelles entre petites filles

Uno causo d'au genre tout à fait mou.
veau s’est déroulée co matin devant le Re-
corder. Ce aont deux petites filles qui ae
sont querellées et dans lo cours de la ohi.
canoe la petito Alexion Deslauriers à frappé
la petite Mary Jane.

Ce qu’il auraitfallu c'est une bonne rv-
montrauce des parents. Les enfants doivent
êtra corrigls par. les pères et mères et nou
par la cour qui a bien assez à fairo avec les
causes importantes.

L'action a été déboutéo chaquo partie
payant ses frais. .‘

 

. Fête publique à St Jéromo

11 y aura morcrodi prochain, le 24 sep-
temnbre, une grande excursion à St Jérôme à
l'occasion de l'exposition du comté de Ter-
rebonno qui se tient à cette dornière place,

Cette excursion promet d'être un succès,
Le but de cette excursion est de montrer

comté do Terrebonne n'est pas resté en axe
titre, et l'on pourra cn juger par soi-môtne
en ndtoirnnt tous les produits “du comté «€
des cantons dn Nord. i

A
NOCIETE LITTERAIRE= [¢ °

! Voici les nouveaux d'guitatéss dola so-
ciété littéraire do Laprairie élus le 2:20p-
tembro dernier, : or

. Président, F J Bisuillon, avocat, ler
vice-président, capitaine T Bourassa ; Se
vico-président, Heuri Brossard ; secrétuire-
‘trésorier, Dr J B J Brossard ; secritaire.
archiviste, J Bte Bisailion ; bibliothécaire,
‘8 Faille. i

ont Étéappeléspour un incendie:qui venai
6 a0 ‘léclarer dans uny aerre appartenant à
M. William :
St Laurent. . :
La bâtisse n été complètement ditraite,

les pertes couvertes par leu asunçances, sont
élevées à$400. .

L'origine da
AL ot Wane Wiseman étaient à Laprairio
depuis quelques jours, §‘ . A 19

Viseman et située nur la rue
. dees Sy

 

RECEPTION
Leu archi-diacres Farrar et Vesoy de I's.

alive soglicaao actuellemunt en ostte ville
ont été l'objet d'une belle réception hier
ap:èe-midi à la résidence de M, F Woifora-
tan Thomas, rue Sherbrooke. - » 4

Durant la journée ils ont visité l'église
Notre-Dame, le Séminaire, leconvent des
Sœurs Grises. Res

Avjonrd'hui îla sont allés au Fais de Ja
Montague, au convent de Ville-Maria et
differentes autres places. 3

Volear précoce

 

J Bruillette, do Joliette, donnait & wn
jeune homme wu $5 vour acheter des épi
caries, ‘

Le jeuno homiuealla en effet A l'épicerie
fit changer le $5 et ne retourna pas voir M.
Bruillet. Ce dernier à mis un warrant
entry les mains dn grand coznétable Dazé,
do Joliette. 52
Comme le jenne défaleatatro u'a pu 8tre

trouvé ca oct endroit le détective Lapointe
a dtd charg de l'affairo et hier 'atin ls
Jeune homme était arrûté et conduit à Jo-
ello. tous ls, conduite du grond conné-

OU 26 te :

! ;Enedronme gnériion étonnante’
14 EP 3 &Mtchtrée), 97 jalslos 1686,
Je vortifieque M. Gro Tucker, lo guéris-

seurau No 864, rau S: Laurens, m'a

es

 

soutlrais depuis quatre mois et de la mala.
dis da foie. i

Avvren Barugavy,

De Liverpool, London& Globe Ins Op,
Nous Ho pouvons trop focommander M.

Geo. Tucker qui, tous lea joaïz, par ses re.
mddes ssuvages, opère des grérisons vrai.
mont étonnantes. . oo—ES

Le Pin Rouge du Sud—Du -Dr-Harvey,
pour les rhumes, broochites, cte, cat prés
paré avec grand soin ; les enfants peuvent
l’employer sans danger, Chex tons les phar-
mardiomn eq général. Prix : 25 counting,
En gros chez M, H Brissotte, rue St Paul,

aux citoyens du district de Montréal que lo.

  

 

deomai
of = vs Court, continué demaiu.

Comité de régie—F J Bisaillon, Dr JB
J Brossard, Victor Barbeau, W'Martin, Jos |

feuest tout à faitThanos,| M

Luudi dernior an employé “de 1a maieon |.

complètement guéri du rhumatisme doutje |.

et une jeunes filles ne sont désintéressés
des bions de la torre einbrasser la vie
‘de dévouement de Sœur de Charité.
Malgré l'heure matinale de la céréimonie—
6 Leures—l'assistance, composée en de

tie des ts et amis nouvelles roi
Eigivuses, tait aurez considérable.
On remarquait au chœur MM. les abbés

Godbout, Mallée, Dufour, Cloutier, Rou-
“fileau, Bonneau, Desjardins, Mercier, etc.

Un sermou a été fait eu français par M.
1e grand vicaire Hamel, supérieur du sé-
mivaire et recteur de 1'Université-Laval.
1a R P Hayden, de Véglisc St Petricaen a
Jsoncacé un en anglais,
M.le grand vicaire Hamol u reçu les

sœox dos jeunes religiense, dont volei les
noms : :

| Vœux tuels—Mile Marie Derjar-
dins, en religion sœur St, Rèmi; Mile
Kate Carbray, sœur St Félix ; Mell Zorila
Mercier, sœur St, Edonard ; Mellu Jesuno
Avgers, sœur St. Zéphisio ; Melle Délina
Rolerge, sceur St, Laurent; Melle Marlo
Lépine, sœur St. Magloire de Pszzi.

te … VÆ0UX aunusis.—Mle Azela
Plamondon, eu ruligion sœur St Urbain ;
Meile Alphonsine Domers, sœur Ste Euphra-
sie; Mlle Engénie Telletier, sœur St.
Elzéar; Mile Adeline Boivin, sœur St
Alexandre. ° 1

Prise d'habit.—Aille Soverine St. Pierre,
en religion sœur Ste Marie de Jéaus ; Mlle
Malvina Lobel, sœur Ste. Dernardine de
Bienne; Mlle Zoé Grondin, sœur St,
Octavie; Mlle Joséphine Roy, sœur St,
Prexède ; Me Angelina Blichaud, ‘2œur
Sto Marie Borchman : Mile Floreuse Mar-
qui sœur St. Bartolomé ; Mile Elmira

t, sœur St. Eleusippo ; Mile Virginie
Coutin, eoeu St, Olivier; Mile Emilie
Pelletier, sceurr St. Bénoit Joseph Labre;
Mlle Desanges Leclerc, sœur St. Victor ;
Melle Mary Aun Kelly,sœur St Martin,

 

JUGEMENTS
Le fuge Datidrty a rendu lus jugements

suivants on Cour Supérieure co matin.
Hercule Beaudry ct al va F H Brydges,

jugement pour $763.33.
John McGillies vs Z Anerback, jugement

pour $194,08, :
Dame Marie-Louiss Labelle vs Edonard

Bastien. Jogemeut dounaut acte à la de-
mandorease de sa dite renenciation et de
«a dite déclaration, laquelle declaration
tient len de rapport de praticieu, et con.
damno le défendeur aux frais.
A A B Lambe esq. vs La Corporation du

villago Bt Gabriel, jugement pour $611 00,
Dame Jane Fleming ot al, esq, vs

Davidson, jugement poar $100.00.
Thomas Trihey vs H G 8 Discon, jogc-

meutpour $332.10.
À G Gidding ve lho Domiuiun Telephona

Co et I} Merry & al T Si Jugament pour
$182.09. «of ‘

Il y a dix autres causes de co genre con-
tro la ‘ Dominion Telephone Co.” pour des
montants variant de $100 à 300.
James Coristino & al vs L J M Gauthier

Jugement 233.65 avec intérôt et frais
d'action telle qu’intentée. !

Marshall D vs J H Gilmour, Juge-
ment pour 100,

Jozeph Leclerc va Teles Guilbault; Jugs.
went déclarant le caping bon et valable
avec dépens,
L H Senécal vs Thomas O Hart. Juge-

ment pour $158.72 et capias maintenu.
La compagnio de prêtet crédit feucier ve

Pierre Lemieux. Jugement pour $583.92.
WW L Chipman vs E F Malcouronne.

Jugement pour $1,208.01.
awe BL À Corbeille vs Pierre Picotte,

fils, Jogement en faveur deila demande.
esse. =:
Ed Fisher et al vs Jos l’arodis. Juge.

ment pour $232.00.
T C de Lorimier vs L J Pelletier ct al.

Jogement pour 156.11,
{evry Lyman et al va The St Lawrence

Tap & Paper Co. Jugement pour §183.75.
Henry NBeveridge vs Georges Sharpe,

Jugement pour $1¢2.50,
«L'heu J Thibeaudeau et al vs Isidoro

Villeneuve. Jugement pour $546.79.
‘Jugement rendus devant le juge Me,
u .

John Macintosh et al es-qua vs J C:
Charlobois. Jugoment pour $438.35, on
déclaration d’hypothégna.:. .
ÿ M Dafresuo va Olivier Brabant. Ju-

Font pon $161.35, Cor :

COUR D'ATIEL

Présidence des honorables juges Sir A A
Dorion, Mak, Ramsay et Cross.
Yillatraalt va Bélaïr, motion remise à

SEVERE “eg

. NHubert ve la cité de Montréal,
; ML'audition do la requête de Dells MO H.
*Mobortest, reruise à wordi lo 22, ainsi que
la requête do la cité relative au transcript.
1a reqults de MM. Barzard et Barnard est
aussi remise au 22,
.'Les autres causes sont en marche.
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Comité de santé

Charest gedrjaraterRedd. sous la ence'de I'Echevin Gray, |:
aCoTemissalres-ondonnateurs —M Desaus "talent présents les échovins Roy, Mco-
els, J Bte Normandin, "['ney, «t M3, Richard White, À. Lévesque,

: ER : : {Hugh Graham, Masterman;s) 1-214
P. INCENDIE 211 Le procès vertal do la dernière assemblée

|. Mier auit, vers 11 houres, jes: pomplery lest adopts,
M. L. Perreault fait ensuite le rapport

‘duicomité des hôpitanx et de sccours rela.
tivement à l'installation d'une succursale
au no 429 rue Sta Catherine, qui fonction.
mors demain, . se -
«M. GE Desbarrats et À Lovesque font
rapport qu’ils ont vu, Ss Oraudenr Mgr de
‘Montréal, cu sujet de l'engagement à faite,
aveq les liévdes Sreurs Griseu et les Révdes
Sœurs du ‘la Providence, pour soignbr lée
malsdes À domicile et cifeir les sccours dont
la ponnlatiou silligéo de la picoite pourrait
svoir bésain. : Ce

.. Cen dex mosclonrs oot vu les religions:
ses de la Provideucs hier scir qui leur;ant
dit qu'ellesavaient déjà dix et quelquefois
16 religieneca-visitaut les malades ‘et qu’à
partir de çy jour elle mettront à la disposi.’
tion du comité antant de recurs
désireront. .

Lo cowilé est déeidé dh bâtir des ailes
aux hôpitaux pour répondre à tout les be-

déclareront de la pico*t: dans leur famille
et à payer leur médecin; *
-. Puisle comité s'ajourne.

Exposition à Caughnawaga]

La réserve dee Iroquois do Caughuawsgs
est en liesse anjourd'hui à l'oceusion de
l'ouverture de l'exposition indienne: “Tout
était à ma place co matin,

Voici les vous des juges :

Pour le départemeut de l'agriculture :—
MM. Casten, Hugh Bodie, James Sommer.
ville, Robert Brodie jr., J Famiog, D.
Andres, Sidney Boulter, Robert Jack.

Nouvenutés—Mesdames Walhank, Delle,
.J B McLea, Broodie, Pringle. .

Ouvrage en chepelet—2M H A Demers,
A Holland, J R Boyle. 5 i : 5

te exposition est encore Île quo
celle de l'an dernier.‘ fh rt
articlesmals êJles sont de qualités supé-
Heures. Yc cay

ON DEMANDE

Un oyumis pbarmacien de quelques années
* d'expérience.
B'edrestar à ce Dureau fis Vg

€ Cireuit--No. 88%
DamoDalphine Quonctle & vir & al, .

curs vs Edmond Chlauoito. détendenes
Le 2Sième jour de sestomars 1885,

de Panna” au domi oneft
Tue Cathédrale, an In cité do Montréal, seront
vendus,parautorité de ustico, au plus haut
o or enchér ,
et effets da dis défendeur,pubis:oxore
cause, consistant on meubles da ménage, ets
Conditions, argent cemptart

J CAISSE,0e. :
Montréal, 18 septembre 1883, ’ 

+

qu’ils en [‘

soins, ct à donner deg secours à ceux. qui |:

Y'a peut-être moius |!

I PROVINCEDRQUEBECDistrietde Mont |.

: de vente peuvont être obtounes

i
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TAPIS! TAPIS?
“ . a à

dAèreAU as 1
MATELAS! MATELAS!

Notre fabrique de matelas est aujourd’hui
lofno opération et nous offrons au publi

amartioles‘depremière quatité. àbaspx. °

NOUVEAUX RIDEAUX!

Grand étalage, ostte sematno, de nouveaux
11doaux dotous sobrecpm +o nouves

“8. CARSLEY.

Etofes de deuil' chez"S. Carsley
Nous avons l'assortiment lo plus complot

d'étoile de deal! qu’il y ait en cette ville.
‘Touto: nos Ctoffes de donil sont importées

directement des fabriques d'Eurogo les plus
en renom.

 

— ONEZ —

S. CARSLEY
Ce ree Ae

Semel et ah bretR cw.

6, Va, fsin, TT, VTTATTT

Rue Notre-Dame,-y.

MONTREAL. ;
. 4?

Second bloc & l'ouest de ?'EgHss Notre-Dame

Lo ]

Chronique tocalu

Une vieillo coquette minandant avec
prétention : ’ .
i" ~1Voyons, là. ffanchomeut !.... quel
Âge mo donnez-vous } - …
—Ancan, chère datas, -
—Aucun !...... ot
—Parcequevous

dre. .

Champoiresu lituo ‘rapport,de : statisti.
que : ** Le recensement embrasse aix mil-
lions do forumes, *’..., ’
, -—Haureax ‘homme
-poircan. * =

— 2e

uoi ?
ue voudriez pas le pren-aie 1

1 arma Cham:

‘}i - ~—Un ménegs, pour $00.00, Compre.
nant tn set de chambre(7 morceaux) un
matelas, un set do salonen erin, (7 mor.
ceanx), une table de contre, uno étagère, nn
sideboard, une table à extension, sixchai-
ses en jonc, six chaises en bois, une table
do cuisine et une grande chaise berçanto, le
tout pour $00.00, Vous trouvorez auasi des
couchettes, matelsn, chiffonniers de-toutss
grandeurs pour oouveuts eteolléges.s. - +,

manufacturier ct in teur de meubles
i 855 ruo Ste Catherine

Un mot do médecin 2,55. &aN
e=—Docteur, demuandait-on à Po
croyez-vous à l'efficacité des eaux de :Bla-
‘gueville 9 .…. +{..zau.S **. aver -7 ‘À nat!
Ou, Madame.” i* ;
—-E} pourgptl.n'y êtes-vous pas ; vons.

qui vous plsiguez tanjours-devos: rbuma-"
tistnes ? cro hvTea

aL
|

——Madauto, parceque, les! .Hôlissiors '
(mangentjamaisde gitesur; Rl

! "Atous ceux gat FEU,
(crampes es’ de TeyIrie
mandons instamment la méthode ai univer-
sellement connms ez quert-miraculeuse du
Prof. Dr ALBERT, Paris, 6 Place du Trône
Que tous les walades s'adressent.donc à lui
avec confiance et besuconp d'entru enz re-
trouveront ‘la “ssuté qu'ils déceiyséritéhe
Hamais recouvrer;Traitement.par correspon.
dance, après communication de l'histoire
détaillée Ja maladie M. lefeof SAlbert
a'accepté le£ hondraïres ‘tôhatain-
jon. da'rimltats’ ox. ; â
: Un'saniedi soir, dans une des gares de
i Parls,’ Lo tin va partir. Un citoyen #8
lance à Ia portière d'un wagon, _
; «-Complet,! lui crie-Éon.! i 7. » fe Ÿ

.. —Messieurs, ditil d'ane-voix suppiiante,
il faut que josois à tolle Le Atel cn.
droit ; j: véuhzocajnre de sylüJaisser cn.
rer
Et on lo laisse ontrer--
Au même instant, un autre voyageur

survient, adressaut la môme supplique,
On va 53 serrer un peu pour lui donner

asile, quandl’int-ns, da ton le plos'rogue:
1, 0°AB 1 non;-par exemple, nous sommes
déjà binn assez comme ça.
ue ‘440
—Le prof, 142} rue St-Douis, re

covra chez Ini desélèves on ira à domicile
À partir da 15septembre : prochain : cours

= tien es À Boots B einecours -préparatoire” àl'Ecole Pol que

et àJapratiÿoddudroit et dalamédecigo.
| *Deugicnirassiers sontassis A une tabledoes. . OT =

. — argon, do l'eau!fait, Jo. premier.
<=Da I'cau ? répète: le -scooud-étopélait,

pourquoi faired nus THe. Ty+ —lour boire +. Se
—Si on siddo do§h...... Qolisu,

‘quand tu cu as seulementsls. tes botter,:

idwerina dott: aire dacs; + ads déco que”ga doit das |
tomao, + ir : SF 2 45 0 cab

‘ Ri

A vendre de ipagasin de mexbles dia.
mieuxamortie situé dans la partie -la Pim
centrale do laVille,Pouvautdonner dés
Lénéfices au-delà des espérances do:-l'echo-
teur.. Des raisons satisfaisintes pour cause

dityendenr.
La placepentse louer au sro.dugUachetent
vu quedo vendeur en est Io ja ire, +

S'adresser.à J A DonvarL NP’
~807Tus St Jaques

 

 ous No 2 rue Sauguinet.

raide, ||

cca0 ArT]

nei:
~~

ilepsie, ‘dg’

AVIS
Les créanciers do la société ‘“Garnon et

Théor:t, commergant de Montréal, sont
price de s'assomblor au bureau du soussigné,

duresaigsaps suaolee- ‘ ren n
los affaires de ladite tociete © se Hon
Montréal, 17 septembre 1885.
LE LOUIS BEDARD, N.P.,

” D ;16), rueNotre ame,

AVIS
Sepidonneau rablev eou u
Montréal etdues ses sn Tons, leuvin ordi-

res permises jus ce jour aux étran
dans lesile des sliénés,Tospice SaintJens ¢e
Diea, à In Longuo Pointo, sont prohibées jus-
qu’à nouvel avis Comme il n'y n eu encore
aucun cas de cette maladie, notre Insti-
tution, il est de notre devoir de prendre toutes
les précautions pourl’évitor

 

 

1 t priés do hirobeSEson,Pie de be voue
ha 2 "Par ordre,

Scwur THERESE DE JESUS,
J Bu ure.

Tonsuce Polnto, 31 noût 1885, A

AVIS.
 

Je, coussigaé, donne avisque J'at l'intention:
d*ériger un engin A vapeur do six foros ear ma
propriété, No. 1603, rae Notre-Damo, quartier

R. J. DRVINS,
101-407

Entrée des Classes..

Couchetles en fer, Matelas, Som-
\miers, ole. ,

Boîtes de Toilcite avec ou sans four-
niture.

Canifs, Ciseaux, Brosses, Peiynes,
Couverts de Table, chez

L. J. A. SÜRVEYER,
1588, — EUE nOTRE-DAME, — 1588

* Vis-à-vis 1e Pa: is de Justice.
9 mars 85-1n

Montréal. 7 Sept. 1885 :

  

   

  

cDTL oh
BAIRD. TS A FRENETTE FRERES

MAXUPACTURIERS DE

 

«6 volrurs.

de Foûtes,
GQrillages,cte.

“Nos 377 Rue Craig, Montréal
| Ayant nino expérience de plus do 15 annCes
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des Etats-Unis ei du Cauzds, nous rouvons
garantir dogzer satisfaction À tour.
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‘ “L'ouverture des cours do l'Ecole aura lieu
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LA LOIDE LA CESSION DE BIENS 1865
Par J. MONIER

En vonte chez tous les libraires, ot au bu-
rest deL’ETENDARD.
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Déménages - vous? Ameubles-vous votre
majson de nouveau ? Commenoes-vous à tenir
maison? ou n’aves-vous pas btsola d’un arti-
lo quelconque pour couvrir vos planiohors 08
0 rideaux pour vos chossis? Bi oul, vous
AUVÈREZDE D'ARGENT, da temps et
ucoup de trouble en nour syportant vos

grdres avant le temps da déménagement.
ome tous les erdres sont exécutés perton-

nelieront par nous, qui avons too expérience
et uno réputation de ans, les pratiques pou-
vent Sire essurés qu’ils soront bien servis

ous ferons tons nos efforts pour leur
nir des marchandises do REST R CLOIX
au PLUS DAS PRIX ot donner l'acheteur
În plus grandosetisfaction. L'acheteur pourrs
en toute co! ce nous confier ses ordres aves
Ia garantie qu'il auras justement ce qu'il lui
faut à des prix défiant toute compétition.
See 'achoteur zolt oonvalnou que nos mar-
chandises sont telles qu’annoncées. Nous
evons un stock complet on tous genres de
Tapis, Prélarts etou vus
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